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/ƻƴǘŜȄǘŜ Ŝǘ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ
Aperçu

Å /Ŝ ǊŀǇǇƻǊǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ƭŜǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ 
ŘΩ;ǘŀǘ ŘŜ ǇǊŞǇŀǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜǎ(ÉPAT).

Å /ŜǘǘŜ ŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŀ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ǇŀǊ ƭŀ ŘƛǾƛǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ 
Pêches et Océans Canada (MPO) entre avril et décembre2019, 
conformément à la Politique sur les résultatsdu Conseil du Trésor 
(2016).

hōƧŜŎǘƛŦǎ Ŝǘ ǇƻǊǘŞŜ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ

Å [ΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴΣ ǉǳƛ ǇǊŜƴŀƛǘ ƭŀ ŦƻǊƳŜ ŘΩǳƴŜévaluation des résultats, 
Ǿƛǎŀƛǘ Ł ŜȄŀƳƛƴŜǊ ƭŜ ǊŜƴŘŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘŞ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜΦ

Å [ŀ ǇƻǊǘŞŜ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŎƻǳǾǊŀƛǘ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ нлмп-2015 à 2018-
нлмф Ŝǘ ƛƴŎƭǳŀƛǘ ƭΩŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛƻƴ ŎŜƴǘǊŀƭŜ Ŝǘ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎ ŘŜ ƭŀ 
Garde côtière canadienne (GCC)1.

Å [ŀ ǇƻǊǘŞŜ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ǎΩŞǘŜƴŘŀƛǘ à toutes les ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ ƭΩ;t!¢Σ 
dont celles qui ont été entreprises grâce à des investissements 
spéciaux dans le programme (voir les pages 7 et 8 pour en 
apprendre plus sur ces investissements). Les activités du 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩLƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ ǉǳƛ ƻƴǘ reçu du 
financement du Plan de protection des océans(PPO) ne font pas 
partie des activités évaluées dans le cadre de cette évaluation.

aŞǘƘƻŘƻƭƻƎƛŜ Ŝǘ ǉǳŜǎǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ

Å 5ŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴΣ ƻƴ ŀ Ŝǳ recours à plusieurs sources 
de données, dont des entrevues, études de cas2, analyses de 
données, observations et études de documents, pour examiner les 
questions présentées au tableauм όǾƻƛǊ ƭΩŀƴƴŜȄŜA pour la matrice 
ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŀƴƴŜȄŜB pour la méthodologie détaillée).

1tŜƴŘŀƴǘ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴΣ ƭŀ D// ǎŜ ŘƛǾƛǎŀƛǘ Ŝƴ ǘǊƻƛǎ ǊŞƎƛƻƴǎ: Ouest, Centrale et Arctique et Atlantique. Cependant,en octobreнлмуΣ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǊŞƎƛƻƴ ŘƛǎǘƛƴŎǘŜ ǇƻǳǊ 
ƭΩ!ǊŎǘƛǉǳŜ ŀ ŞǘŞ ŀƴƴƻƴŎŞŜ Ŝǘ ŎŜ ǇǊƻƧŜǘ Ŝǎǘ ǊŜǎǘŞ Ŝƴ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜ нлму-2019. 
2/ƛƴǉ ŞǘǳŘŜǎ ŘŜ Ŏŀǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ŜŦŦŜŎǘǳŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ: Le projet Bouées quatre saisons, le projet de remplacemenǘ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ Řǳ {ȅǎǘŝƳŜ ŘŜ ŎƻƴǘǊƾƭŜ ŘŜǎ 
ŎƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴǎΣ ƭΩLLCΣ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ Řǳ ǊŞǎŜŀǳ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴƴŜƭ Řǳ tth Ŝǘ ƭΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜ ŘŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ǊŀŘŀǊǎ Řǳ tthΦ [Ŝǎ Şǘŀǘǎ ŘŜ ŎŜǎ ƛnitiatives ont été évalués et leurs répercussions sur le 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ;t!¢ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŞǇŜǊǘƻǊƛŞŜǎΦ [Ŝǎ ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŘŜǎ ŞǘǳŘŜǎ ŘŜ Ŏŀǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ƛƴŎƭǳǎ Ł ǘǊŀǾŜǊǎ ƭŜ ǊŀǇǇƻǊǘ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ƭŁ ƻǴ ƛl était pertinent de le faire. Des renseignements 
ǎǳǇǇƭŞƳŜƴǘŀƛǊŜǎ ŎƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭŜǎ ŞǘǳŘŜǎ ŘŜ Ŏŀǎ ǎƻƴǘ ŦƻǳǊƴƛǎ Ł ƭΩŀƴƴŜȄŜ /Φ

Efficacité

1. Dans quelle mesure les ressources financières et humaines ont-elles été 
ƛƴǾŜǎǘƛŜǎ ŀŦƛƴ ŘŜ ǎƻǳǘŜƴƛǊ ƭΩ;t!¢ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜǎ ŘƛȄdernières années?

2. 5ŀƴǎ ǉǳŜƭƭŜ ƳŜǎǳǊŜ ƭΩ;t!¢ ŀ-t-il veillé à ce que les actifs terrestres soient 
disponibles, fiables et capables afin de servir les clients de la GCC? 

3. Quelles ont été les répercussions de certains investissements en 
ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ όŎΩŜǎǘ-à-ŘƛǊŜ ƭΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜ Řǳ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘŜ ǎŞŎǳǊƛǘŞ ŘŜ ŎƭŀǎǎŜ 
mondiale pour les navires-citernesό{{/ab/ύΣ ƭΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜ ŘΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜ 
fédérale(IIF) et ƭΩŜȄŀƳŜƴapprofondi(EA)) sur la capacité du programme 
ÉPAT à atteindre ses objectifs et ses résultats escomptés? 

4. Quels sont les facteurs (internes ou externes à la GCC) qui ont facilité ou 
entravé la capacité du programme ÉPAT à atteindre ses objectifs?

5. 5ŀƴǎ ǉǳŜƭƭŜ ƳŜǎǳǊŜ ƭΩ;t!¢ Ŝǎǘ-ƛƭ Ŝƴ ǾƻƛŜ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŜǎ Ƨŀƭƻƴǎ Ŝǘ ƭŜǎ 
principaux extrants des sous-initiatives du PPO dont il est responsable?

Efficienceet économie

6. Dans quelle mesure les Services techniques intégrés (STI) ont-ils permis 
ŘΩŞƭŀōƻǊŜǊ Ŝǘ ŘŜ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ǎŀƛƴŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴΣ ŘŜǎ 
solutions techniques saines, ainsi que des processus, des systèmes et des 
outils sains pour assurer une utilisation efficace et économique de ses 
ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ Ŝǘ ŀŎǘƛŦǎ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩŜȄŞŎǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ;t!¢Κ

7. Dans quelle mesure les STI ont-ils géré les actifs de la GCC au coût 
ƻǇǘƛƳŀƭ Řǳ ŎȅŎƭŜ ŘŜ ǾƛŜ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩŜȄŞŎǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ;t!¢Κ

Analyse comparative entre les sexes plus(ACS+)

8. 5ŀƴǎ ǉǳŜƭƭŜ ƳŜǎǳǊŜ ƭŜǎ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀǘƛƻƴǎ ƭƛŞŜǎ Ł ƭΩ!/{Ҍ ƻƴǘ-elles été 
intégrées à la planification et à la gestion du programme ÉPAT?

Tableau1Υ vǳŜǎǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ
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Profil et contexte du programme
Objectifs du programme ÉPAT

Å Le programmeÉPAT3 assure la disponibilité, la capacité et la fiabilité des 
actifs de la GCC qui ne font pas partie de sa flotteet qui permettent la 
prestation des programmes de la GCC. Au sein de la GCC, les clients principaux 
sont le programme des aides à la navigation(PAN) et le programme des 
Services de communications et de trafic maritimeό{/¢aύΦ " ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ƭŀ 
D//Σ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ ƛƴǘŜǊǾŜƴŀƴǘǎ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ƴŀǾƛƎŀǘŜǳǊǎ Ŝǘ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ ƳŀǊƛǘƛƳŜΦ

Å Les actifs qui ne font pas partie de la flotte comprennent les aides à la 
navigation(AN) et les équipements fixes ou flottants (bouées, balises, 
lanternes, systèmes relatifs à la brume, etc.), les tours, les héliports, les 
ƛƳƳŜǳōƭŜǎ ǉǳƛ ǎŜǊǾŜƴǘ Ł ŜƴǘǊŜǇƻǎŜǊ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘΣ ƭŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ 
ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ǾŀǊƛŞǘŞ ŘŜ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘŜ ǎƻǳǘƛŜƴ ŀǳȄ 
communications maritimes (p.ex. les radars, les signaux à très haute 
fréquence (VHF), ƭŜ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŀǳǘƻƳŀǘƛǉǳŜύΦ

Å Le programme est sous la responsabilité principale du ministère en matière de 
navigation maritime (qui fournit des renseignements et des services pour 
faciliter la navigation dans les eaux canadiennes) et il appuie deux résultats 
ministériels: les navigateurs naviguent dans les eaux du Canada de façon 
ǎŞŎǳǊƛǘŀƛǊŜ Ŝǘ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ƳŀǊƛǘƛƳŜ ŎŀƴŀŘƛŜƴƴŜ Ŝǎǘ ŀǇǇǳȅŞŜ ǇŀǊ ŘŜǎ ŜŀǳȄ 
navigables.

Responsabilité du programme ÉPAT

Å Le programme ÉPAT tombe sous la responsabilité des STI de la GCC. Les STI 
sont séparés en quatreŘƛǾƛǎƛƻƴǎ Ŝǘ ǘǊƻƛǎ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜǎ ŘŜ ƭŀ 
gestion des actifs qui ne font pas partie de la flotte (figure1).

Électronique et informatique (É et I): responsable de la gestion des actifs 
électroniques terrestres (systèmes de radars, infrastructure du réseau de 
communication, radios, transpondeurs, etc.), du développement, de 
ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ Řǳ ǎƻǳǘƛŜƴ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴǎ ǎǳǊ ƻǊŘƛƴŀǘŜǳǊǎ ǉǳƛ ǎƻƴǘ 
ǇǊƻǇǊŜǎ Ł ƭŀ D// ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴƴŜƭǎ Ŝǘ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ 
(Maximo, le SCC, etc.)4

3 Ce programme, anciennement nommé Services de gestion du cycle de vie des actifs (SGCVA), a été renommé ÉPAT au cours de la période 2014-2015.
4 La division É et I est aussi responsable des actifs électroniques à bord des navires de la GCC.  Cette responsabilité allait au-ŘŜƭŁ ŘŜ ƭŀ ǇƻǊǘŞŜ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴΦ
5 [Ŝ ǎƻǳǘƛŜƴ ŦƻǳǊƴƛ ǇŀǊ ƭŜǎ {¢L ǇƻǳǊ ƭŜ tǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ ŘŜ ƭŀ D// ŀƭƭŀƛǘ ŀǳ-ŘŜƭŁ ŘŜ ƭŀ ǇƻǊǘŞŜ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳation du programme ÉPAT.  Les STI sont 
ŀǳǎǎƛ Řŀƴǎ ƭŜ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘŜ ǇǊŜƴŘǊŜ ƭŀ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŎŀƳŞǊŀǎ ŘŜ ŘŞƎƭŀœŀƎŜ ŘŜ ƭŀ D//Σ ŎŜ ǉǳƛ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŞǘŞ ƛƴclus dans cette évaluation.

Infrastructure maritime et civile (IMC): responsable des 
infrastructures terrestres de la GCC (tours, clôtures, 
ƛƳƳŜǳōƭŜǎΣ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŞƭŜŎǘǊƛŎƛǘŞύ Ŝǘ ŘŜ 
ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ !b όŦŜǳȄ ŘΩŀƭƛƎƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ marques, 
lanternes, bouées, ancres, etc.).

Gestion technique (GT): responsable de la gestion de 
projets, des systèmes de GCV, de la planification et du 
rendement et du soutien logistique intégré.

Å !ǳ ǎŜƛƴ ŘΩ; Ŝǘ L Ŝǘ ŘΩLa/Σ ŘŜǎ ŞǉǳƛǇŜǎ ŘΩƛƴƎŞƴƛŜǳǊǎ ŎƻƴœƻƛǾŜƴǘ 
et développent des solutions techniques. Les équipes de 
ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ƳŜǘǘŜƴǘ ŎŜǎ ǎƻƭǳǘƛƻƴǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Ŝǘ ǎƻƴǘ 
ŎƘŀǊƎŞŜǎ Řǳ ǎƻǳǘƛŜƴ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜΣ ŎŜ ǉǳƛ ŎƻƳǇǊŜƴŘ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴΣ 
ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ ƭΩŀƭƛŞƴŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎΦ

Services techniques intégrés

Infrastructure 
maritime et 

civile

Électronique et 
informatique 

Ingénierie 
navale

Gestion technique

Programme ÉPAT

Figure1 : Structure du programme ÉPAT 

Aides à la navigation

Services de communication 
et de trafic maritimes

Soutien 
pour les 

programmes 
de la GCC5 Intervention 

environnementale
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Profil et contexte du programme (suite)
Contexte opérationnel du programme ÉPAT

Å [ŀ ǾƻƛŜ ƴŀǾƛƎŀōƭŜ ƛƴǘŞǊƛŜǳǊŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ ƭƻƴƎǳŜ Řǳ /ŀƴŀŘŀ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ 
3 700km, du golfe du Saint-[ŀǳǊŜƴǘ ŀǳ ƭŀŎ {ǳǇŞǊƛŜǳǊΣ Ŝǘ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ 
Řǳ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘΩŜŀǳ ŘƻǳŎŜ Řǳ /ŀƴŀŘŀΦ [Ŝ /ŀƴŀŘŀ ŎƻƳǇǘŜ 
également plus de deuxmillions de fleuves, lacs et rivières qui couvrent 
755000km2Σ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴ ƭƛǘǘƻǊŀƭ ǉǳƛ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ ǇǊŝǎ ŘŜ нпо000km.

Å Le PAN de la GCC assure le bon cours et la sécurité de la navigation pour 
ƭŜǎ ƴŀǾƛƎŀǘŜǳǊǎ Ŝǘ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ ƳŀǊƛǘƛƳŜ Ŝǘ ƛƭ Ŝǎǘ ŀǳǎǎƛ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜ ŘŜǎ 
systèmes et services ŘΩ!bΦ 

Å Le programme des SCTMŘŜ ƭŀ D// ŀǎǎǳǊŜ ǉǳΩǳƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘŜ 
communication maritime fiable est en service en tout temps et il fournit 
des services comme les communications radio ou les signaux de détresse 
ŘŜǎ ƴŀǾƛƎŀǘŜǳǊǎΣ ŘƛŦŦǳǎŜ ŘŜ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŀ ǎŞŎǳǊƛǘŞ ƳŀǊƛƴŜΣ ŎƻƴǘǊƾƭŜ 
ƭΩŜƴǘǊŞŜ ŘŜ ƴŀǾƛǊŜǎ Ŝƴ ŜŀǳȄ ŎŀƴŀŘƛŜƴƴŜǎ Ŝǘ ƎŝǊŜ ƭŜ ǘǊŀŦƛŎ ŘŜǎ ƴŀǾƛǊŜǎΦ

Å Les actifs basés terrestres appartiennent au PAN et au programme des 
SCTM, qui ont la responsabilité de définir les particularités de leurs 
besoins. Le programme ÉPATest essentiel au déroulement du PAN et du 
programme des SCTM, ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ ƭǳƛ ƛƴŎƻƳōŜ ƭŀ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ǘǊƻǳǾŜǊ 
Ŝǘ ŘŜ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ǎƻƭǳǘƛƻƴǎ ŀŦƛƴ ŘŜ ǊŞǇƻƴŘǊŜ ŀǳȄ ōŜǎƻƛƴǎ ŘŜ ǎŜǎ 
clients, ce qui comprend la GCV des actifs.

Å [Ω;t!¢ Ŝǎǘ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜ ŘŜ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ мт000AN, de systèmes 
électroniques pour douzecentres SCTM et des actifs de 184sites éloignés 
qui comptent plus de 1300 actifs connexes (radars, tours, immeubles, 
etc.).

¦ƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘΩ!b ŦƛŀōƭŜΣ ŜȄŀŎǘ Ŝǘ 
accessible en tout temps est 
ŜǎǎŜƴǘƛŜƭ Ł ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ Řǳ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ 
maritime. Cette industrie procure 
des avantages économiques, sociaux 
et environnementaux importants.

En sens horaire à partir du haut, à gauche: une aide à la 
ƴŀǾƛƎŀǘƛƻƴ ŦƛȄŜΣ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ǊŀŘŀǊ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ 
servant à la communication maritime, des tours et un 
ƛƳƳŜǳōƭŜ ǎŜǊǾŀƴǘ Ł ŜƴǘǊŜǇƻǎŜǊ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ 
énergétique et une cour de bouées de la GCC.
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Profil et contexte du programme (suite)
Approche de gestion axée sur le cycle de vie

Å [Ω;t!¢ ǎŜ ǎŜǊǘ ŘΩǳƴŜ ŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŀȄŞŜ ǎǳǊ ƭŜ 
cycle de vie afin de veiller à ce que les actifs répondent 
aux exigences de disponibilité, de capacité et de fiabilité 
tout en minimisant les coûts. La gestion axée sur le 
cycle de vie comporte quatrephrases: conception, 
acquisition, service et aliénation (figure2).

Å Des outils ont été développés afin de faciliter 
ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŀǇǇǊƻŎƘŜΦ

Directives : Des explications théoriques, des 
directives et des documents sont sur la page 
ƛƴǘǊŀƴŜǘ ŘŜǎ {¢L ƻǴ ƭΩƻƴ ǊŜǘǊƻǳǾŜ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭ 
des politiques et des directives sur le système de 
gestion des actifs(SGA) ainsi que sur la mise en 
pratique de la gestion axée sur le cycle de vie en 
Ǉƭǳǎ ŘΩƛƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴǎ Ŝǘ ŘŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǎǳǊ aŀȄƛƳƻ6.

OutilsΥ [Ŝ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ 
ŀŎǘƛŦǎ όt99!ύ Ŝǎǘ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŀŦƛƴ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭΩǳƴƛŦƻǊƳƛǘŞ 
ŘŜ ƭŀ ƳŞǘƘƻŘŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ǇƻǳǊ ŞǾŀƭǳŜǊ Ŝǘ 
ŘƻŎǳƳŜƴǘŜǊ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŘŜ Ŧŀœƻƴ ŎȅŎƭƛǉǳŜΦ 
Maximo est le système utilisé pour aider à gérer les 
cycles de vie des actifs du programme ÉPAT.

Soutien: Des agents du SGA sont assignés dans 
ŎƘŀǉǳŜ ǊŞƎƛƻƴ ŀŦƛƴ ŘΩƻŦŦǊƛǊ Řǳ ǎƻǳǘƛŜƴ Ŝǘ ŘŜǎ 
ƛƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴǎ ǇƻǳǊ ƭΩǳǎŀƎŜ ŘŜ aŀȄƛƳƻΦ 5Ŝǎ ƎǊƻǳǇŜǎ 
de travail sur Maximo ont aussi été établis pour 
ŎƘŀǉǳŜ Ŏŀƴŀƭ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ό; Ŝǘ L Ŝǘ La/ύΦ ¦ƴ ƎǊƻǳǇŜ 
ǎǇŞŎƛŀƭ ŀ ŞǘŞ Ƴƛǎ ǎǳǊ ǇƛŜŘ ŀŦƛƴ ŘΩƻŦŦǊƛǊ Řǳ ǎƻǳǘƛŜƴ 
pour la gestion des stocks dans Maximo.

Figure2 : Aperçu du cadre de travail pour la 
GCV des actifs du programme ÉPAT 

CONCEPTION

ÅConsulter les intervenants, raffiner 
et confirmer les exigences 
ÅPlanifier les acquisitions et obtenir 

les approbations
ÅAcquérir, recevoir et installer les 

actifs
Å5ŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ŘŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴΣ 

configurer Maximo et établir des 
accords sur les niveaux de service
ÅDévelopper des formations pour 

les nouveaux actifs

Å Surveiller le rendement et 
collecter des données sur 
ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ 

Å Analyser les problèmes et agir en 
conséquence (entretien, 
changement de configuration, 
remplacement ou aliénation)

Å 9ŦŦŜŎǘǳŜǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ όǇǊŞǾŜƴǘƛŦ Ŝǘ 
correctif)

Å {Ŝ ŘŞǇŀǊǘƛǊ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛŦ
Å Récupérer les pièces utilisables et recycler 

les déchets
Å ;ƭƛƳƛƴŜǊ ƻǳ ŀǊŎƘƛǾŜǊ ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ
Å Mettre les sites hors service et les assainir

ALIÉNATION

ACQUISITIONSERVICE

ÅDéfinir les besoins et les exigences 
Å9ŦŦŜŎǘǳŜǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ƻǇǘƛƻƴǎ Ŝǘ 

trouver la solution à préconiser
Å5ŞŦƛƴƛǊ ƭŜǎ ŎƻƴŎŜǇǘǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ
ÅPréparer la documentation à 
ƭΩŀǇǇǳƛ 
ÅhōǘŜƴƛǊ ƭΩŀǇǇǊƻōŀǘƛƻƴ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ Ŝǘ 

commencer les travaux

[ΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ 
ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜ gestion 
axée sur le cycle de vie 
des actifs est discutée 
en plus amples détails 
à partir de la page26.

6aŀȄƛƳƻ Ŝǎǘ ƭŜ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǳǘƛƭƛǎŞ ǇŀǊ ƭŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜΦ " ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜΣ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴΣ ƭŀ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ, la 
documentation et les rapports se font en se servant de Maximo.
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/ƻƴǎǘŀǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ
INVESTISSEMENTS DANS LE PROGRAMME ÉPAT

Pendant cette période, les ressources financières et humaines de la GCC ont 
ŞǘŞ ǊŞŘǳƛǘŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǳǊ ŜƴǎŜƳōƭŜ Ŝƴ ǊŞǇƻƴǎŜ ŀǳ tƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭŀ 
ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ Řǳ ŘŞŦƛŎƛǘΣ Ł ƭΩ9ȄŀƳŜƴ ǎǘǊŀǘŞƎƛǉǳŜ Ŝǘ Ł ƭΩ9ȄŀƳŜƴ ǎǘǊŀǘŞƎƛǉǳŜ Ŝǘ 
ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƭΦ /ƻƴǎŞǉǳŜƳƳŜƴǘΣ ƭŀ D// Ŝǎǘ ǇŀǎǎŞŜ ŘΩǳƴ ƳƻŘŝƭŜ Ŝƴ 
cinqrégions à un modèle en troisrégions, vingt-deuxcentres SCTM ont été 
consolidés en douzeŎŜƴǘǊŜǎ Ŝǘ ƛƭ ȅ ŀ Ŝǳ ǳƴŜ ōŀƛǎǎŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9¢t.

w9a!wv¦9 Υ 9ƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘΩƛƴŎƻƘŞǊŜƴŎŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ŎƻŘŀƎŜ ŦƛƴŀƴŎƛŜǊΣ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ 
du système financier pour le programme ÉPAT étaient inexactes. Les chiffres 
présentés dans ce rapport sont les chiffres révisés et ne correspondent donc 
pas aux chiffres du système financier. En outre, certains actifs ont été codés 
Řŀƴǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŘŜ ƭŀ D//Σ Ŝǘ ŎŜǎ ŎƘƛŦŦǊŜǎ ǇƻǳǊǊŀƛŜƴǘ ƴŜ Ǉŀǎ ǘƻǳǎ 
şǘǊŜ ƛƴŎƭǳǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘŞǇŜƴǎŜǎ ŘŜ ƭΩ;t!¢Φ

Figure3 : Dépenses réelles et dépenses des projets spéciaux (en 
millions)ŘŜ ƭΩ;t!¢ Ŝǘ ses ETP par utilisation (2009-2010 à 2013-2014)

Constatation:  Après avoir reçu peu de financement pendant au moins cinqans, le programme ÉPAT se trouvait confronté à plusieurs 
problèmes concernant la gestion des actifs terrestres.

Profil financier du programme ÉPAT de 2009-2010 à 2013-
2014

Å Entre 2009-2010 et 2013-2014, les dépenses réelles du 
programme ÉPAT ont ŘƛƳƛƴǳŞ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ ноM$ (Figure3), 
alors que les dépenses pour les projets spéciaux ont augmenté 
ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ ммM$.

Å 5ǳǊŀƴǘ ƭŀ ƳşƳŜ ǇŞǊƛƻŘŜΣ ƳşƳŜ ǎΩƛƭ ȅ ŀǾŀƛǘ ŘΩŀōƻǊŘ Ŝǳ ǳƴŜ 
augmentation en 2010-2011,ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞǉǳƛǾŀƭŜƴǘǎ ǘŜƳǇǎ 
plein(ETP) est passé de 534 à 447,une diminution totale de 
16,3%.

Å Les dépenses de EA sont incluses dans les dépenses réelles, 
ǇŀǊŎŜ ǉǳΩƛƭ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǇƻǎǎƛōƭŜ ŘŜ ƭŜǎ ƛǎƻƭŜǊΦ

Problèmes auxquels le programme faisait face

Å À cause du financement limité et de la réduction du nombre 
ŘΩ9¢t ǇŜƴŘŀƴǘ ŎŜǘǘŜ ǇŞǊƛƻŘŜΣ ƭŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ;t!¢ Ŧŀƛǎŀƛǘ ŦŀŎŜ Ł 
plusieurs problèmes. 

Å Il manquait ŘŜ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ǇƻǳǊ ŀǇǇƭƛǉǳŜǊ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜ 
gestion axée sur le cycle de viepour la gestion des actifs et le 
programme devait agir de façon plus réactive que proactive 
(c.-à-ŘΦ ƭŀ ǇǊƛƻǊƛǘŞ Şǘŀƛǘ ŘŜ ǎΩƻŎŎǳǇŜǊ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ƘƻǊǎ ǎŜǊǾƛŎŜ 
Ǉƭǳǘƾǘ ǉǳŜ ŘŜ ƭŜǎ ŜƴǘǊŜǘŜƴƛǊ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ŀŦƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ƭŜǎ 
pannes).

Å [ΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ǎΩŜǎǘ ŘŞǘŞǊƛƻǊŞ Ŝǘ ŎƻƳƳŜ ōƻƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƴǘǊŜ 
eux arrivaient en fin de vie, les actifs du programme ne 
répondaient plus aux attentes minimums.

Å Il y avait un ǊƛǎǉǳŜ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘ ŘŜ ǇŀƴƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭǎ, ce 
qui avait des répercussions sur les capacités du PANet du 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ {/¢a Ł ǊŜƳǇƭƛǊ ƭŜǳǊǎ ƳŀƴŘŀǘǎΦ [Ŝǎ ǇŀƴƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛŦǎ 
essentiels peuvent poser des risques à la sécurité maritime.

* En comparaison avec 2009-2010
Source: Secteur du dirigeant principal
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Figure4 : Dépenses réelles, dépenses des projets spéciaux (en 
millions)ŘŜ ƭΩ;t!¢ Ŝǘ les ETP par utilisation (2014-2015 à 2018-2019) 

/ƻƴǎǘŀǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ
INVESTISSEMENTS DANS LE PROGRAMME ÉPAT (SUITE)

Constatation:  Des investissements importants ont été faits dans le programme ÉPAT au début de la période2015-2016, ce qui a permis de 
ŦŀƛǊŜ ŘŜǎ ŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ŘŜǎ ƳƛǎŜǎ Ł ƴƛǾŜŀǳ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜǎΣ ŘŜ ƳƻŘŜǊƴƛǎŜǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Ŝǘ ŘΩŜƳōŀǳŎƘŜǊ ŘŜǎ ŜƳǇƭƻȅŞǎ ǎǳǇǇƭŞƳŜƴǘŀƛres, tous des 
ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ǉǳƛ ƴΩŀǾŀƛŜƴǘ Ǉŀǎ Ǉǳ ŀǾƻƛǊ ƭƛŜǳ ŀǾŜŎ ƭΩŀƴŎƛŜƴƴŜ ŜƴǾŜƭƻǇǇŜ ŘŜ ŦƛƴŀƴŎŜƳŜƴǘ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜΦ /Ŝǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ƻƴǘ Ŝƴtraîné 
certains défis et effets imprévus.

Investissements dans le programme ÉPAT

Å Au début de la période2015-2016, le programme ÉPAT a 
reçu du financement important afin de résoudre ses 
problèmes et ǊŀƳŜƴŜǊ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŀǳ 
seuil minimum(fonctionnels, fiables et capables).

Å Ces investissements représentaient un total de 406M$ sur 5 
ans et comprenaient des hausses du capital, des salaires, du 
financement de fonctionnement et entretien (F et E) ainsi 
ǉǳŜ ŘŜǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ǇǊƻǾŜƴŀƴǘ ŘŜ ƭΩ9!Φ

Å Entre 2014-2015 et 2018-2019, les dépenses réelles de 
ƭΩ;t!¢ ǎƻƴǘ ǇŀǎǎŞ ŘŜ тпΣлM$ à 93,2M$,une augmentation 
de 26% (figure4). 

Å tŜƴŘŀƴǘ ƭŀ ƳşƳŜ ǇŞǊƛƻŘŜΣ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9¢t Ŝǎǘ ǇŀǎǎŞ ŘŜ 
429,6 à 564,7, une augmentation de 31,5%.  

Å Les dépenses de programme pour les projets spéciaux ont 
augmenté pour passer de 8,4M$ à 30,9M$ entre 2014-2015 
et 2018-2019. Les projets spéciaux comprennent les 
dépenses détaillées ci-dessous.

En cours
32,8aϷ ƧǳǎǉǳΩŁ 
maintenant

Système des contrôles 
de communication * 
(dépenses)

[ΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜ Ǿƛǎŀƴǘ ƭŜǎ 
Infrastructures Fédérales 
(dépenses)

Système de sécurité de 
classe mondiale pour les 
navires-citernes*
(dépenses)

Le projet bouées 
quatre saisons
(dépenses)

Plan de protection des 
océans
(dépenses)

En cours
38,5aϷ ƧǳǎǉǳΩŁ 
maintenant

Terminé
48,3M$

Examen approfondi 
(investissements)

Terminé
45,1M$

Terminé
7,5M$

En cours
5,1aϷ ƧǳǎǉǳΩŁ 
maintenant

5ΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŜœǳǎ ǇŀǊ ƭŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ǇƻǳǊ ŘŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ǎǇŞŎƛŀǳȄΣ ǉǳƛ ǾƛǎŀƛŜƴǘ Ł ŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛŦǎ 
du programme ÉPAT et comprenaient le salaire pour 160,8 ETP au cours de la période de 2014-2015 à 2018-2019.

* En comparaison à 2014-2015
Source: Secteur du dirigeant principal

* Une partie du financement pour les projets spéciaux a été reçue avant la période de 2014-2015 à 2018-2019.
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Hausse de 
26,0%*

Hausse de 
31,5%*

Haussede 
269,7 % *



/ƻƴǎǘŀǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ
RÉPERCUSSIONS DES INVESTISSEMENTS DANS LE PROGRAMME ÉPAT

Répercussions des investissements dans le 
programme ÉPAT

Å Des représentants du programme ÉPAT ont 
indiqué que les investissements spéciaux dans le 
programme ont eu des répercussions importantes, 
dont :

Å ŘŜǎ ŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴǎ ŀǇǇƻǊǘŞŜǎ Ł ƭΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜ 
et aux actifs;

Å ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ƻǳ 
novatrices;

Å ǳƴŜ ƘŀǳǎǎŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9¢tΤ

Å ƭΩŀŎƘŝǾŜƳŜƴǘ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜǎ Ŝǘ ŘΩŞǘǳŘŜǎ ŘŜǎ 
écarts.

Améliorations 
aux 

infrastructures

Modernisation 
de 

ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ

Ressources 
humaines

Analyses et 
études des 

écarts

Examen approfondi
Ҟ

Système des 
contrôles de 
communication 
(SCC)*

Ҟ

[ΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜ Ǿƛǎŀƴǘ ƭŜǎ 
Infrastructures 
Fédérales 
(IIF)*

Ҟ

Réseau 
opérationnel 
(OpNetdu PPO)*

Ҟ

[ΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜdes 
radarsdu PPO et 
des stations radars 
supplémentaires*

Ҟ

Système de sécurité 
de classe mondiale 
pour les navires-
citernes
(SSCMNC)

Ҟ Ҟ

Le projetbouées 
quatre saisons
(B4S)*

Ҟ

Tableau2Υ ¢ȅǇŜǎ ŘΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ǉǳƛ ƻƴǘ ŞǘŞ Ŧŀƛǘǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜÉPAT

5Ŝǎ ŜȄŜƳǇƭŜǎ ŘŜ ǘȅǇŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ Ł 
ƭΩŀƛŘŜ ŎŜǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ǎǇŞŎƛŀǳȄ ǎƻƴǘ ŦƻǳǊƴƛǎ Ł ƭŀ 
page suivante. Des renseignements 
supplémentaires sur quelques-uns de ces 
ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ όϝύ ǎƻƴǘ ŦƻǳǊƴƛǎ Ł ƭΩŀƴƴŜȄŜ /Φ
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/ƻƴǎǘŀǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ
RÉPERCUSSIONS DES INVESTISSEMENTS DANS LE PROGRAMME ÉPAT (SUITE)

9ȄŜƳǇƭŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŦƛƴŀƴŎŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ǎǇŞŎƛŀǳȄ 

A
n

a
ly

s
e
s
 e

t 
é
tu

d
e
s
 

d
e
s
 é

c
a
rt

s

Å 5ǳ ŦƛƴŀƴŎŜƳŜƴǘ ŀ ŞǘŞ ŦƻǳǊƴƛ ŀŦƛƴ ŘΩŜŦŦŜŎǘǳŜǊ ŘŜ ƳǳƭǘƛǇƭŜǎ 
études servant à trouver des écarts dans les services et 
des options de remplacement des actifs (identification 
des écarts en ce qui concerne les radios, les radars, le 
ǎȅǎǘŝƳŜ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŀǳǘƻƳŀǘƛǉǳŜ[SIA], la portée de 
ƭΩƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ ǎǳƛǾƛ Ł ƭƻƴƎǳŜ ŘƛǎǘŀƴŎŜ[LRIT], 
ƭΩŀŎƘŝǾŜƳŜƴǘ ŘΩŞǘǳŘŜǎ ŘŜ ƭΩƛƴƎŞƴƛŜǊƛŜ ǇƻǳǊ 
ƭΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ŞƭŜŎǘǊƻƴƛǉǳŜύΦ

SSCMNC
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Å Financement fourni pour créer de nouveaux 
postes, embaucher du personnel et réduire 
la dépendance aux ressources temporaires.

Examen 
approfondi
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Å 5Ŝ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ Ŝƴ Ŧƛƴ ŘŜ ǾƛŜ ŀ ŞǘŞ ǊŜƳǇƭŀŎŞ ǇŀǊ 
du nouvel équipement numérique pour le SCC afin 
ŘŜ ƭŜ ƳƻŘŜǊƴƛǎŜǊ Ŝǘ ŘΩǳǘƛƭƛǎŜǊ ŘŜǎ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛŜǎ Ǉƭǳǎ 
efficaces. 

Å Le projet a facilité la consolidation des centres 
SCTM (de vingt-deux à douze centres) et 
ƭΩǳƴƛŦƻǊƳƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ 
centres. 

SCC

Å [ΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜ Řǳ ǊŞǎŜŀǳ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴƴŜƭ ŀ ŞǘŞ 
modernisée en intégrant des technologies plus 
fiables, comme des câbles de fibre optique et les 
liens de communication par micro-ondes.

Å Le projet augmentera la fiabilité du réseau, réduira 
ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ǇŀƴƴŜǎ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ Ŝǘ ǇŜǊƳŜǘǘǊŀ 
ŘΩŀǾƻƛǊ ǊŜŎƻǳǊǎ Ƴƻƛƴǎ ǎƻǳǾŜƴǘ Ł ŘŜǎ ŦƻǳǊƴƛǎǎŜǳǊǎ 
tiers de services de télécommunication.

OpNet
du PPO

Å 185bouées quatre saisons seront installées afin de 
rallonger la durée de la saison de navigation en été 
dans le Saint-Laurent. Elles réduiront les frais de 
ŘƻǳōƭŜ ǇƛƭƻǘŀƎŜ ŘŜ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ Ŝǘ ƭŜ ǘŜƳǇǎ ŘŜ ƴŀǾƛǊŜ 
nécessaire pour les activités relatives aux AN.

B4S
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Å Des infrastructures en fin de vie ont été 
ǊŜƳǇƭŀŎŞŜǎΣ ŎŜ ǉǳƛ ŎƻƳǇǊŜƴŘ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘŜ 
ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜΣ ƭŜǎ ǘƻǳǊǎΣ ƭŜǎ ƛƳƳŜǳōƭŜǎ Ŝǘ 
les balises.

Å 5ΩŀǳǘǊŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŎƻƳǇǊŜƴƴŜƴǘ ƭŀ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ 
ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǾƛŜƛƭƭŜǎ ƎŞƴŞǊŀǘǊƛŎŜǎ ŘƛŜǎŜƭΣ ƭŜ 
ǊŜǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ŘΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ǾƛŜƛƭƭƛǎǎŀƴǘŜǎΣ 
ƭΩŞƭƛƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄ ŘŀƴƎŜǊŜǳȄ Ŝǘ ƭŀ 
décontamination de sites. 

Å Du financement a été reçu pour onzenouvelles 
stations radar, ce qui augmentera la taille des 
ȊƻƴŜǎ ŘŜǎǎŜǊǾƛŜǎ Ŝǘ ǇŜǊƳŜǘǘǊŀ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŜǎ 
activités de surveillance et relatives à la sécurité 
maritime.

Å Les infrastructures nécessaires pour les nouvelles 
ǎǘŀǘƛƻƴǎ ǎƻƴǘ Ŝƴ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴΣ Ŝƴ ǾǳŜ ŘŜ ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ 
des nouveaux systèmes radars.

IIF

Radars 
du PPO

SSCMNC

Å ¦ƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘΩŀƛŘŜ Ł ƭŀ ƴŀǾƛƎŀǘƛƻƴ ŀ ŞǘŞ Şǘŀōƭƛ Ł 
Kitimat en Colombie-Britannique, ce qui a rendu 
la navigation dans ce secteur plus sécuritaire.
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/ƻƴǎǘŀǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ
DÉFIS ET RÉPERCUSSIONS IMPRÉVUES DES INVESTISSEMENTS DANS LE PROGRAMME ÉPAT

Répartition des investissements pour le capital, les salaires 
et le F et E

Å /ƻƳƳŜ ƛƭ ŀ ŞǘŞ ǎǳǎƳŜƴǘƛƻƴƴŞΣ ƭŜǎ ŘŞǇŜƴǎŜǎ ǊŞŜƭƭŜǎ ŘŜ ƭΩ;t!¢ 
sont de 406,0M$ pour une période quinquennale, et 
comprennent les dépenses faites au moyen du fonds de ƭΩ9!Φ

Å 9ƴ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ Ł ƭΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ ǘƻǘŀƭ Řŀƴǎ ƭŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜΣla 
majorité des fonds a été attribuée aux salaires, et non au 
capital ou aux coûts de F et E. Les dépenses des salaires sont 
passées de 33,6 M$ en 2014-2015 à 46,1 M$ en 2018-2019 
(figure5).

Å Même si les dépenses en immobilisation du programme ÉPAT 
ont diminué de façon importante en 2015-2016 (diminution 
de 11,8M$), elles ont augmenté en 2018-2019.

Défis et répercussions inattendues

Å Les projets spéciaux ne faisaient pas partie du processus de 
planification. Ils étaient inattendus et leurs échéanciers étaient 
courts, ce qui a ajouté de la pression sur le programmequi 
devait maintenant compléter plusieurs projets à court terme 
tout en maintenant les opérations courantes du programme. 

Å Compléter ces projets spéciaux a augmenté la charge de 
travail du personnel, ce qui a compliqué la planification et 
ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ǇǊƛƻǊƛǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŜȄƛǎǘŀƴǘǎΦ 

Å La charge de la réalisation des projets spéciaux a ajouté de la 
pression à cause du travail de planification requis afin de 
prendre en considération les réalités du milieu de travail du 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ όƭŜǎ ŘŞƭŀƛǎ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴΣ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ƭƛƳƛǘŞ 
ŘΩŜƳǇƭƻȅŞǎ ǇƻǳǊ ŀŎƘŜǾŜǊ ƭŜ ǘǊŀǾŀƛƭ ǎǳǇǇƭŞƳŜƴǘŀƛǊŜΣ ƭŜ ōŜǎƻƛƴ 
ŘΩŜƴƎŀƎŜǊ Řǳ ǇŜǊǎƻƴƴŜƭ ŦƻǊƳŞ ǎǇŞŎƛŀƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŜǎ ƭƛƳƛǘŀǘƛƻƴǎ 
Řǳ ǘŜƳǇǎ ŘŜ ƴŀǾƛǊŜ Ŝǘ ŘΩƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ ǇƻǳǊ ŀŎŎŞŘŜǊ 
aux actifs éloignés).

Figure5 : Dépenses réelles ŘŜ ƭΩ;t!¢ (en millions) 
classées selon les salaires, les coûts de F et E et le capital(2014-
2015 à 2018-2019)

Å[Ŝ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ƴΩŀǾŀƛǘ Ǉŀǎ ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘŜ ǊŞǇƻƴŘǊŜ ŀǳȄ ŀǘǘŜƴǘŜǎ 
attachées au financement pour ƭΩ9! Ŝǘ ƭΩLLCΣ ŘƻƴŎ ƭŜ 
financement pour ƭΩ9! a ŞǘŞ ǊŜǇƻǊǘŞ ƧǳǎǉǳΩŁ ŎŜ ǉǳŜ ƭΩLLC ǎƻƛǘ 
terminée.

Å[ΩŀƴƴƻƴŎŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǎƻƭƛŘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎŜƴǘǊŜǎ {/¢a ŘŜǳȄans après 
le début du projet du SCC a entraîné le besoin de revoir 
complètement la portée et les exigences pour ce système.

Å Le projet des radars du PPO a subi des répercussions à cause 
du projet de modernisation des radars qui était déjà 
commencé, ce qui a grandement changé la portée du projet et 
ƭŜ ŘŞƭŀƛ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŀŘŀǊǎΣ ŎŜ ǉǳƛ ŀ Ł ǎƻƴ ǘƻǳǊ ŜƴǘǊŀƞƴŞ 
des retards pour le projet de radars du PPO.

* Comparé à 2014-2015
Source: Secteur du dirigeant principal 
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Hausse* de 
12,5 M$

Hausse* de 
8,1 M$

Baisse* de 
1,4 M$



Les représentants du programme ont jugé que les actifs 
étaient disponibles, capableset fiablesdans une assez 
grande mesure, bien que les actifs des SCTM aient obtenu 
des cotes un peu plus favorables que celles des actifs des 
AN.

/ƻƴǎǘŀǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ
DISPONIBILITÉ, CAPACITÉ ET FIABILITÉ DES ACTIFS TERRESTRES

Constatation:  Les représentants du programme ont signalé que les investissements dans le programme ÉPAT ont donné lieu à 
ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴǎ Ł ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Ŝǘ ǉǳŜΣ Řŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜΣ ƛƭǎ ǊŞǇƻƴŘŜƴǘ ŀǳȄ ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƛƭité, 
de capacité et de fiabilité.  

Disponibilité, capacité, et fiabilité des actifs terrestres

Å Le programme ÉPAT mesure le rendement des actifs en 
fonction de troiscritères:

Accessibilité: Pourcentage de temps pendant lequel 

un actif est prêt pour le service et capable de 

ǎΩŀŎǉǳƛǘǘŜǊ ŘŜ ǎŀ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ǇǊŞǾǳŜΣ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜƳǇǎ ǘƻǘŀƭ 

ŀŦŦŜŎǘŞ Ł ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ǊŞŜƭƭŜΣ Ł ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ ŀǳ 

soutien de cet actif.

Capacité: tǊƻōŀōƛƭƛǘŞ ǉǳΩǳƴ ŀŎǘƛŦ ǇǳƛǎǎŜ ǊŜƳǇƭƛǊ ǎŀ 
fonction prévue pendant un intervalle de temps donné 
dans des conditions déterminées.

Fiabilité: Exigences opérationnelles satisfaites par 
ƭΩŀŎǘƛŦΦ

Å La majorité des représentants du programme ont indiqué 
ǉǳŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŘŜ ƭΩ;t!¢ ǎΩŜǎǘ ŀƳŞƭƛƻǊŞ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜǎ 
dernières années, ce qui est principalement attribuable 
aux investissements faits dans le programme (tel que 
résumé à la page10).

AN

Pas 
du 

tout

Dans une 
grande 
mesure

SCTM

Å Les cotes reçues à travers les régions demeuraient 

plutôt similaires, bien que les actifs des AN dans la 

ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ ŀƛŜƴǘ ǊŜœǳ ŘŜǎ ŎƻǘŜǎ ǳƴ ǇŜǳ 

supérieures à celles des actifs dans les régions de 

ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ Ŝǘ Řǳ /ŜƴǘǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ǊŎǘƛǉǳŜ ό/ Ŝǘ !ύΦ
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/ƻƴǎǘŀǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ
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tǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ

Å [ŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ŘƛȊŀƛƴŜǎ ŘŜ ƳƛƭƭƛŜǊǎ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ǎŜ ǘǊƻǳǾŀƴǘ Řŀƴǎ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ 
éloignés à travers le Canada requiert un travail de planification à 
ƭƻƴƎ ǘŜǊƳŜΦ !Ŧƛƴ ŘΩŀƛŘŜǊ Ł ǎǳǊǾŜƛƭƭŜǊ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎΣ ŘŜ ŘƛǾƛǎŜǊ ƭŜǎ 
ƘƻǊŀƛǊŜǎ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ǇǊƛƻǊƛǘŞǎ Ŝǘ ŘΩŀŎƘŜǾŜǊ ƭŀ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ 
financière, le programme ÉPAT a développé le PEEA. 

Å [Ŝǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜǎ ǎƻƴǘ ŎƻƳǇƛƭŞŜǎ Ł ƭΩŀƛŘŜ ŘŜ ǊŀǇǇƻǊǘǎ ǎǳǊ 
ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ōƛŜƴǎΣ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ŘǊŜǎǎŞǎ Ł ƭΩŀƛŘŜ ŘŜ ǊŀǇǇƻǊǘǎ 
papier, de données de feuilles de calculs et de rapports de 
consultants. Ces données alimentent le rapport national sur le 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎΣ ŎŜ ǉǳƛ ƛƴŦƻǊƳŜ ƭŜǎ 
priorités de la gestion du cycle de vie des actifs et les projets de 
ǊŜƴƻǳǾŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ƳŜƴŞǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜΦ 

Défis et problèmes de fiabilité du PEEA

Å [Ŝǎ ǊŀǇǇƻǊǘǎ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Řŀǘŀƴǘ 
ŘΩŀǾŀƴǘ нлмт-2018 se basaient sur la dernière évaluation visuelle des 
actifs ou sur un mélange de données extrapolées et des meilleures 
ŜǎǘƛƳŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭŀ ŘŜǊƴƛŝǊŜ ƛƴǎǇŜŎǘƛƻƴ ǾƛǎǳŜƭƭŜΦ 
Lƭǎ ǇƻǳǊǊŀƛŜƴǘ ŘƻƴŎ ƴŜ Ǉŀǎ ǊŜŦƭŞǘŜǊ ƭΩŞǘŀǘ ǊŞŜƭ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎΦ 

Å Les représentants du programme ont aussi pris note que ce 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ƴƻǊƳŀƭƛǎŞ Řŀƴǎ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎ 
Ŝǘ ǉǳΩƛƭ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ǎǳōƧŜŎǘƛŦΦ

Cotes du PEEA pour les actifs des AN

Å Les cotes du PEEA pour les actifs des AN (voir la figure6) 
comprennent les actifs qui sont gérés par IMC (p.ex. équipement 
ŘΩŀƛŘŜ Ł ƭŀ ƴŀǾƛƎŀǘƛƻƴ Ł ŎƻǳǊǘŜ ǇƻǊǘŞŜΣ ǘƻǳǊǎΣ ǎȅǎǘŝƳŜǎ 
ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴΣ ŀƛŘŜǎ ŦƭƻǘǘŀƴǘŜǎΣ ƘŞƭƛǇƻǊǘǎ Ŝǘ ƛƳƳŜǳōƭŜǎύΦ

Constatation:  [ΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Ŝǘ ƭŜ ǇƻǳǊŎŜƴǘŀƎŜ Řǳ ǘŜƳǇǎ ƻǴ ƭŜ ǎŜǊǾƛŎŜ Ŝǎǘ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ όŜƴ ƳŜǎǳǊŀƴǘ ƭŜǎ ǇŀƴƴŜǎύ ǎƻƴǘ ŘŜǳȄ ƳŜǎǳǊŜǎ ǉǳƛ 
ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ Ł ƭΩ;t!¢ ŘŜ ǎŀǾƻƛǊ ǎƛ ƭŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ǎƻƴǘ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎΣ ŎŀǇŀōƭŜǎ Ŝǘ ŦƛŀōƭŜǎΦ Lƭ ŜȄƛǎǘŜ ŘŜǎ ƭƛƳƛǘŀǘƛƻƴǎ ŀǳȄ ŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴǎ de ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Ŝǘ 
ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ǇŀƴƴŜǎΣ ŎŜ ǉǳƛ ǊŜƴŘ ƭΩǳǎŀƎŜ ŘŜ ŎŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜ ǇƻǳǊ ƻōǘŜƴƛǊ ǳƴŜ ƳŜǎǳǊŜ ŜȄŀŎǘŜ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎΦ

74% 26%

70% 30%

28%

40%

36%

72%

60%

64%
Bon état 
(comme neuf)

Satisfaisant 
(vieillissement normal)

[ΩŀŎǘƛŦ ƴŞŎŜǎǎƛǘŜ ǳƴŜ 
remise à neuf (âge avancé)

Désuet 
(fin de vie)

Å Pendant la période de 2014-2015 à 2018-нлмфΣ ƭΩŞǘŀǘ ŘΩŀǳ Ƴƻƛƴǎ сл% 
des actifs des AN a été jugé bon ou satisfaisant.

Å La proportion des actifs des AN qui ont été jugés désuetsest restée 
relativement la même au cours des cinqannées, entre 17% et 21%. 

Å [ŀ ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŘŜǎ !b Řƻƴǘ ƭΩŞǘŀǘ ŀ ŞǘŞ ƧǳƎŞ bon ou 
satisfaisanta baissé de 10% entre 2014-2015 et 2018-2019. 

Source: STI ςIMC National
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Figure6Υ /ƻǘŜǎ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ 
actifs pour les actifs des AN (2014-2015 à 2018-2019)



64% 36%

64% 36%

38%

42%58%

62%
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Les actifs hors services présentés à la figure7 comprennent: 
le système de messagerie et de données, les radios des 
phares, le service de radiogoniométrie de très haute 
fréquence (VHF-DF) et les communications de haute et 
moyenne fréquence (HF et MF).

Cotes PEEA pour les actifs des SCTM

Å Les évaluations du programme PEEA pour les actifs des 
SCTM (voir la figure7) comprennent les actifs qui sont 
gérés par É et I (les systèmes de liens par micro-ondes, 
INNAV et les systèmes de surveillance et de 
communication) et les actifs des AN qui sont gérés par É 
et I (p.ex. le système de positionnement global 
différentiel (DGPS) et les radios des phares). 

Å Pendant la période de 2014-2015 à 2018-2019, au 
moins 58% des actifs des SCTM ont été déclarés en état 
soit bon ou satisfaisant.

Å La proportion des actifs des SCTM qui auraient besoin 
ŘΩǳƴŜ ǊŜƳƛǎŜ Ł ƴŜǳŦ ou jugés désuetsa augmenté de 
6 pour cent au cours des cinqannées, de 36% en 2014-
2015 à 42% en 2018-2019.

Å En 2018-2019, 4% des actifs des SCTM avaient été 
déclarés hors service.

Figure7Υ /ƻǘŜǎ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ actifs 
(2014-15 a 2018-19*) pour les actifs des SCTM

Bon état 
(comme neuf)

Satisfaisant 
(vieillissement normal)

[ΩŀŎǘƛŦ ƴŞŎŜǎǎƛǘŜ ǳƴŜ ǊŜƳƛǎŜ 
à neuf (âge avancé)

Désuet 
(fin de vie)

Hors service 

* Lƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ ǇƻǳǊ нлмр-2016 
Source: É et I national des STI
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tŀƴƴŜǎ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ;t!¢

Å Les représentants du programme ont signalé que des pannes de 
ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩ;t!¢ ƻƴǘ ōƛŜƴ ƭƛŜǳΣ Ƴŀƛǎ ǉǳΩƛƭ ȅ ŀ ŘŜǎ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜǎ 
ŘΩŀǘǘŞƴǳŀǘƛƻƴ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ǇƻǳǊ ƳƛƴƛƳƛǎŜǊ ƭŜǎ ǊŞǇŜǊŎǳǎǎƛƻƴǎ ŘŜ ŎŜǎ ǇŀƴƴŜǎΦ  

Å Pour les SCTM, cela implique que les systèmes sont conçus en fonction 
de la redondance (p.ex. les stations radars ont toutes leurs pièces 
ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ Ŝƴ ŘƻǳōƭŜΣ Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀƴǘŜƴƴŜύΦ tƻǳǊ ƭŜǎ !bΣ ŎŜƭŀ 
ƛƳǇƭƛǉǳŜ ŘΩŞƳŜǘǘǊŜ ŘŜǎ !±b!±7ŀǳȄ ƴŀǾƛƎŀǘŜǳǊǎ Ŝǘ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŜǊ ǳƴ ŀŎǘƛŦ 
provisoire (p.ŜȄΦ ǳƴ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘ ǘȅǇŜ ŘΩŞŎƭŀƛǊŀƎŜύ ƧǳǎǉǳΩŁ ŎŜ ǉǳŜ ƭŀ ǇŀƴƴŜ 
puisse être réparée.

Panne du actifs des PAN

Å Les données sur les pannes des actifs des AN saisies dans le Système 
ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Řǳ tǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘŜǎ ŀƛŘŜǎ Ł ƭŀ ƴŀǾƛƎŀǘƛƻƴ(SIPA) sont 
utilisées par le PAN pour faire le suivi des renseignements relatifs au 
ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ Ł ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ !bΦ

Å Les pannes des AN sont mesurées conformément aux directives de 
ƭΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ƛƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ŘŜ ǎƛƎƴŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ƳŀǊƛǘƛƳŜ(AISM) qui 
indiquent:

Å ƭŜ ǘŜƳǇǎ ŘΩŀǊǊşǘ ƳŀȄƛƳŀƭ ŀǳǘƻǊƛǎŞ ǇƻǳǊ ƭŜǎ !b ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩǳƴŜ 
période de troisans; 

Å ƭŜǎ ŘŞƭŀƛǎ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ŘŞōǳǘ ŘŜǎ 
ǊŞǇŀǊŀǘƛƻƴǎ ǎŜƭƻƴ ƭŀ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ ŘŜ ƭΩŀƛŘŜΦ

Å [Ŝǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ŎƻƳǇŀǊŞŜǎ ŀǳȄ ŎƛōƭŜǎ ŘŜ ƭΩ!L{a ǎƻƴǘ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ 
disponibles pour la période de 2015-2016 à 2017-2018 (ces cibles sont 
mesurées pendant une période de troisans) et représentent un 
ǊŜƎǊƻǳǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ǎǳǊ ƭŀ ŦƛŀōƛƭƛǘŞ ŀƴƴǳŜƭƭŜ 
et saisonnière des aides.

Å Au cours de cette période, les données du SIPA indiquent que le 
programmeŘŞǇŀǎǎŜ ƭŜǎ ŎƛōƭŜǎ ŘŜ ƭΩ!L{a ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŀƛŘŜǎ ŘŜ catégorie2
et de catégorie3. Le programme était à 0,81҈ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŀ ŎƛōƭŜ ǇƻǳǊ 
les aides de catégorie1 (tableau3).

Les aides de catégorie3 mitigent un 
risque considéré comme important et 
doivent être fiables pendant 97,0%du 
ǘŜƳǇǎ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩǳƴŜ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ 
trois ans.

Les aides de catégorie2 mitigent un risque 
considéré de grande importanceet 
doivent être fiables pendant 99,0%du 
ǘŜƳǇǎ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩǳƴŜ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ ǘǊƻƛǎans.

Les aides de catégorie1 mitigent un risque 
considéré de première importanceet 
doivent être fiables pendant 99,8%du 
ǘŜƳǇǎ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩǳƴŜ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ ǘǊƻƛǎans.

98,99%

99,10%

99,61%

/ƛōƭŜ ŘŜ ƭΩ!L{a ǇŀǊ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ ŘΩŀƛŘŜFiabilité des actif des 
AN

La fiabilité des donnéessur les AN

Å Les données sur la fiabilité des actifs peuvent avoir été influencées 
par le fait que le programme pourrait ne pas savoir que certains actifs 
sont en panne avant les prochaines inspections visuelles, qui ont lieu 
ǇŜƴŘŀƴǘ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴΣ ƻǳ ŀǾŀƴǘ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ǎƻƛŜƴǘ 
ŘŞŎƭŀǊŞŜǎ ǇŀǊ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŘŜ ƭŀ D// ƻǳ ŘŜǎ ƴŀǾƛƎŀǘŜǳǊǎΦ  

Å [Ŝǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘǎ Řǳ t!b ƻƴǘ ǎƛƎƴŀƭŞ ǉǳΩǳƴŜ ǇŀƴƴŜ Ŝǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞŜ 
ŎƻƳƳŜ ǘŜƭƭŜ ƭƻǊǎǉǳΩǳƴ !±b!± Ŝǎǘ ŞƳƛǎ ǇƻǳǊ ǳƴŜ ŀƛŘŜ ǉǳƛ ƴŜ 
ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜ ǇŀǎΦ [ŀ ǇŀƴƴŜ ŘǳǊŜ ƧǳǎǉǳΩŁ ŎŜ ǉǳŜ ƭŜǎ {¢L ŎƻƴŦƛǊƳŜƴǘ ǉǳŜ 
ƭŜ ǎŜǊǾƛŎŜ ŦƻǳǊƴƛ ǇŀǊ ƭΩŀƛŘŜ Ŝǎǘ ŜƴǘƛŝǊŜƳŜƴǘ ǊŞǘŀōƭƛΦ

7 [Ŝǎ !±b!± ǎƻƴǘ ŘŜǎ ŀǾŜǊǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ƴŀǾƛƎŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ŞƳƛǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŎŜƴǘǊŜǎ {/¢a ŀŦƛƴ ŘΩƛƴŦƻǊƳŜǊ ƭŜǎ 
ƴŀǾƛƎŀǘŜǳǊǎ ŘŜ ǇŀƴƴŜǎ ŘΩ!b όōƻǳŞŜǎ ǇŜǊŘǳŜǎΣ ŀƛŘŜǎ ƘƻǊǎ ǇƻǎƛǘƛƻƴΣ ƭǳƳƛŝǊŜǎ ǉǳƛ ƴŜ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƴǘ ǇƭǳǎΣ ŜǘŎΦύΦ 

SourceΥ 5ƻƴƴŞŜǎ ŘŜǎ !b Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ

Tableau3 : Les données sur la fiabilité des actifs des AN 
ŎƻƳǇŀǊŞŜǎ ŀǳȄ ŎƛōƭŜǎ ŘŜ ƭΩ!L{a όнлмр-2016 à 2017-2018)
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Nombre et valeur des bouées perdues

Å [Ŝǎ ǇŀƴƴŜǎ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ !b ǎƻƴǘ ŀǳǎǎƛ ƳŜǎǳǊŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜ 
nombre de bouées perdues ainsi que leur valeur. Ces données 
sont recueillies et compilées par IMC.

Å Un total de 2 375 bouées ont été déclarées perdues au cours 
de la période de 2014-15 à 2018-19, ce qui représente une 
valeur de 20 M$(excluant les ancres perdues). Ceci est 
attribuable en partie au temps de navire disponible de la GCC 
consacré à lΩentretien de l'équipement (pour de plus amples 
renseignements à ce sujet, voir la page 22).

Å Le nombre de bouées perdues a baissé de 227unités pendant 
la période de 2014-2015 à 2018-2019, passant de 554 à 327.

Å [Ŝ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ōƻǳŞŜǎ Ŝǘ ŘΩŀƴŎǊŜǎ ǇŜǊŘǳŜǎ ǾŀǊƛŜ ŘΩŀƴƴŞŜ Ŝƴ 
année à cause de facteurs internes et externes. Le 
programme se sert de 98différents types de bouées (bouées 
en plastique ou en métal, éclairées ou non éclairées, 
saisonnières ou annuelles) et la valeur des bouées utilisées 
par le programme varie entre 239$ et 120000$ par unité 
όŜȄŎƭǳŀƴǘ ƭŜ ŎƻǶǘ ŘŜ ƭŀ ŎƘŀƛƴŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀƴŎǊŜύΦ

Figure8 : Nombreet valeurdes bouées perdues 
(2014-2015 à 2018-2019)

[ΩŜȄŀŎǘƛǘǳŘŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ōƻǳŞŜǎ ǇŜǊŘǳŜǎ ŘŞǇŜƴŘ ŘŜ ƭŀ 

ponctualité de leur saisie par le programme, les autres 

programmes de la GCC ou les navigateurs. Les bouées qui ont 

été perdues ou leur ancre peuvent parfois être retrouvées à 

ƭΩŀƛŘŜ ŘŜ ōŀƭƛǎŜǳǊǎΦ [ƻǊǎǉǳŜ ŎΩŜǎǘ ƭŜ ŎŀǎΣ ƭŜǎ ōƻǳŞŜǎ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ 

perdues et leur valeur peut être récupérée, mais elles doivent 

cependant être déclarées perdues afin de refléter la 

ŘƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞ ŀŎǘǳŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛŦΦ 

SourceΥ 5ƻƴƴŞŜǎ ŘŜ ƭŀ ŘƛǾƛǎƛƻƴ ƭa/ ŘŜǎ {¢L Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ
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/ƻƴǎǘŀǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ
MESURER LA DISPONIBILITÉ, LA CAPACITÉ ET LA FIABILITÉ DES ACTIFS TERRESTRES (SUITE)

Pannes des actifs des SCTM

Å Lƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ŦŀŎƛƭŜƳŜƴǘ ŀŎŎŜǎǎƛōƭŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ǇŀƴƴŜǎ 
ŘŜǎ {/¢a Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜΦ  /ƻƳƳŜ ƭŜ ƎǊƻǳǇŜ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ 
ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ ŘΩ; Ŝǘ L ǎŜ ǎŜǊǘ ŘΩǳƴ ƻǳǘƛƭ ŘŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ 
ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞ Ł ƭΩƛƴǘŜǊƴŜ ǇƻǳǊ ŦŀƛǊŜ ƭŜ ǎǳƛǾƛ Řǳ ǊŜƴŘŜƳŜƴǘ 
des actifs des SCTM sur une base trimestrielle depuis 2016-
2017, ces données ont été utilisées afin de fournir un aperçu 
ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ Řǳ ǊŜƴŘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ ŘŜǎ {/¢a 
ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩǳƴŜ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ ǘǊƻƛǎans (2016-2017 à 2018-2019).

Å Les données indiquentle pourcentage moyen des sites qui 
atteignent les cibles de rendement de service des SCTM,
Řŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ, et aussi selon cinqtypes de services fournis 
ǇŀǊ ŘŜǎ ƎǊƻǳǇŜǎ ǇǊŞŎƛǎ ŘΩŀŎǘƛŦǎ: AN, détresse, 
correspondance publique, sécurité et Services de trafic 
maritime (STM).

Limitations des données des pannes des SCTM

Å La nature diverse des défis environnementaux à travers le 
Canada et leurs multiples répercussions sur le rendement des 
ŀŎǘƛŦǎ Ŧƻƴǘ ŘŜ ǎƻǊǘŜ ǉǳΩŀǳŎǳƴŜ ŎƻƴŎƭǳǎƛƻƴ ŘΩŜƴǎŜƳōƭŜ ƴŜ ǇŜǳǘ 
être tirée de ces données au-ŘŜƭŁ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ 
de la GCC.

Résultats des données de rendement des sites de 
ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ ŘŜǎ {/¢a

Å 5ŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜΣ le pourcentage des sites qui atteignent les 
cibles de rendement a augmenté au cours des troisdernières 
années, passant de 64% en 2016-2017 à 87% en 2018-2019 
(tableau4).

Å La disponibilité des services dans chacune des cinqcatégories 
a aussi augmenté. Les services relatifs à la détresse qui se 
sont le plus amélioréstandis que les STM sont demeurés les 
moins disponibles,ƳŀƭƎǊŞ ǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ 
25 pour cent en trois ans.

Seulement quelques-ǳƴǎ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ ƻŦŦǊŜƴǘ ŘŜǎ 
services de DGPS pour les AN, et ils ont tous atteint les cibles de rendement. Le 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŀ ŘŞŎŜǊƴŞ ƭŀ ŎƻǘŜ ŘŜ ŘŞǎǳŜǘ ŀǳ 
5Dt{ Ŝǘ ƭŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ǘǊŀǾŀƛƭƭŜ ŀǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ǎƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ 
rechange.

Tableau4 : Rendement des actifs des SCTM en Atlantique (2016-2017 à 2018-2019)

Source: STIςÉ et I Atlantique

100% 100%

54 % 83 %

97 % 94 %

71 % 88 %

58 % 70 %

100%

43 %

82 %

52 %

45 %

AN

(p.ex.DGPS)

җффΣр% 
du temps S.O.

Détresse 
(p.ex. Canaux16 et 
70, ASN2182)

җффΣт% 
du temps

99,62% à 
99,68%
du temps

Correspondance 
publique 
(p.ex. VHF, MF)

җффΣл% 
du temps

96,62% à 
98,83% 
du temps

Sécurité
(p.ex. CMB [EN/FR], 
diffusion de MF, 
NAVTEX)

җффΣр% 
du temps

96,62% à 
99,49% 
du temps

STM
(p.ex. canal 
ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΣ ǊŀŘŀǊΣ 
INNAV, SIA, caméras)

җффΣт% 
du temps

96,73% à 
99,7% 
du temps

Type de 
service

Rendement  
Cible 

Échelle de 
rendement des 
sites restants

±ǳŜ ŘΩŜƴǎŜƳōƭŜ 64% 76% 87%

2016-2017 2017-2018 2018-2019

--

Sites qui atteignent la cible (%)

--
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MESURER LA DISPONIBILITÉ, LA CAPACITÉ ET LA FIABILITÉ DES ACTIFS TERRESTRES (SUITE)

Pannes des actifs des SCTM selon la cause

Å [Ŝ ƎǊƻǳǇŜ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ ŘΩ; Ŝǘ L Ŧŀƛǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭŜ ǎǳƛǾƛ 
des délais des pannes des SCTM en fonction des causes.

Å Ces données comprennent lespourcentages du temps 
de pannes selon sixcauses principales: les 
ŦƻǳŘǊƻƛŜƳŜƴǘǎΣ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴΣ ƭŜǎ ǇŀƴƴŜǎ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ 
des SCTM, les pannes de courant, les pannes de 
télécommunications des fournisseurs tiers et les retards 
ŎŀǳǎŞǎ ǇŀǊ ƭŀ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜΣ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩǳƴŜ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ 
troisans (2016-2017 à 2018-2019).

Résultats des données sur les pannes des actifs de 
ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ ŘŜǎ {/¢a 

Å La cause qui a contribué le plus au temps total des 
pannes au cours des trois années est la défaillance de 
ƭΩéquipement des fournisseurs tiers de services de 
télécommunication. Malgré le fait que le pourcentage 
du temps total des pannes attribuable à cette cause a 
diminué de 21pour cent au cours de ces troisans, il 
demeure tout de même important (figure9).

Å Le pourcentage du temps total des pannes causé par 
ŘŜǎ ŘŞŦŀƛƭƭŀƴŎŜǎ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ {/¢a ŀ 
augmenté de 9 pour cent au cours des troisans. Ceci 
ƛƴŘƛǉǳŜ ǉǳŜΣ ƳŀƭƎǊŞ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ ǊŜƴŘŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ 
ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜΣ ƛƭ ȅ ŀ ŜƴŎƻǊŜ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ {/¢a ǉǳƛ 
devrait être plus fiable, capable et disponible. Ceci 
concorde avec les informations signalées par le 
programme ÉPAT et les représentants des clients.

Figure9 : Pourcentage du temps de panne des SCTM dans 
ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ ǇŀǊ ŎŀǳǎŜ όнлмс-2017 à 2018-2019)

Source: STI ςÉ et IAtlantique

Limitations des données des pannes des SCTM

Å Il faut aussi considérer que cette hausse du 
pourcentage du temps où des actifs sont en panne 
pourrait résulter du temps requis pour rendre 
ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƴƻǳǾŜŀǳ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƭΣ ǘŜƳǇǎ ǉǳƛ 
pourrait varier selon des facteurs externes comme les 
conditions météorologiques, les pannes de courant et le 
temps disponible pour les navires et les hélicoptères.
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MESURER LA DISPONIBILITÉ, LA CAPACITÉ ET LA FIABILITÉ DES ACTIFS TERRESTRES (SUITE)

Pannes des actifs des SCTM attribuables aux fournisseurs de 
SCC et aux fournisseurs tiers de services de 
télécommunication

Å Les données nationales sur les pannes des SCTM en relation avec 
ƭŜ {// Ŝǘ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ǘŞƭŞŎƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ǘƛŜǊǎ ǎƻƴǘ 
disponibles pour une portion de la période de 2016-2017 à 2018-
2019.

Å .ƛŜƴ ǉǳΩƛƭ ƴΩȅ ŀƛǘ ŀǳŎǳƴŜ ǘŜƴŘŀƴŎŜ ƴŜǘǘŜ ǊŜƭŀǘƛǾŜ ŀǳ ƴƻƳōǊŜ total 
des pannesau cours de la période de 2016-2017 à 2018-2019, les 
données suggèrent que (figure10):

o les pannes du SCC représentaient 41% de toutes les pannes 
documentées et les pannes causées par le SCC ont baissé de 
41% à 3% au début de 2018-2019parce que les problèmes 
techniques qui sont survenus initialement ont été résolus. 
Ceci concorde avec les défis documentés associés aux phases 
ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ ƳƻŘŜǊƴƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ {// Ŝǘ Řǳ 
projet de consolidation des centres SCTM.

o Les pannes attribuées aux fournisseurs tiers de 
télécommunication représentent 50% ou plus de toutes les 
pannes documentées par les SCTM. Ceci concorde avec les 
ŀǳǘǊŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǊŜŎǳŜƛƭƭƛŜǎ ƭƻǊǎ ŘΩŜƴǘǊŜǾǳŜǎΣ ŘŜ ǾƛǎƛǘŜǎ ŘŜ ǎƛǘŜ 
Ŝǘ ŘΩŞǘǳŘŜǎ ŘŜ ŎŀǎΦ  

Figure10Υ tŀƴƴŜǎ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŘŜǎ {/¢a Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ŀǘǘǊƛōǳŀōƭŜǎ ŀǳȄ SCC et 
aux fournisseurs tiers de services de télécommunication(juin 2016 à avril2018)

Limitations des données des pannes des SCTM

Å[Ŝǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ǇŀƴƴŜǎ ŘŜǎ {/¢a Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ ǎƻƴǘ ƭƛƳƛǘŞŜǎ 
seulement pendant la période de juin2016 à avril2018, et ces données sont 
surtout déclarées pendant des périodes de troismois. Ces données ne sont pas 
régulièrement recueillies et compilées et elles ont été recueillies et analysées 
seulement pour répondre à une demande de renseignements sur la fiabilité du 
SCC. En plus du nombre de pannes déclarées, deux causes des pannes 
ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ {/¢a ƻƴǘ Ǉǳ şǘǊŜ ŘƻŎǳƳŜƴǘŞŜǎ: les problèmes avec le SCC 
et les problèmes avec les fournisseurs tiers de services de télécommunication.

Source: STI ςÉ et I national
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Constatation: Les accords sur les niveaux de service entre les STI et leurs clients sont soit inexistants, soit désuets. Malgré cela, les clients 
ont indiqué que les STI fournissent des services de grande qualité et répondent aux attentes quant à la prestation de services. De plus, le 
personnel des STI est hautement qualifié et détient de vastes connaissances. Le personnel des STI a ŘŞǾŜƭƻǇǇŞ Ŝǘ Ƴƛǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ǎƻƭǳǘƛƻƴǎ 
novatrices pour assurer le rendement continu des actifs et réaliser des économies.

Accords sur les niveaux de service

Å Un accord sur les niveaux de service (ANS) a été mis en place entre 
les STI et les SCTM en 2010 et il a été révisé en 2013. Cet accord 
dénote les cibles de disponibilité du service et les normes de service.

Å Le personnel des STI et les représentants du programme des SCTM
ont indiqué que cet !b{ ƴΩŜǎǘ Ǉƭǳǎ ǾǊŀƛƳŜƴǘ ǳǘƛƭƛǎŞ Ŝǘ ǉǳΩƛƭ ƴΩŜǎǘ 
plus pertinentΣ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ Ŝǎǘ ŘŞǎǳŜǘΦ

Å Lƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ŘΩ!b{ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ {¢L Ŝǘ ƭŜǎ !b, bien que les directives 
relatives aux AN contiennent des niveaux de services pour les actifs 
ŘŜǎ !bΣ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ōŀǎŞǎ ǎǳǊ ŘŜǎ ƴƻǊƳŜǎ ƳƛǎŜǎ Ŝƴ ǇƭŀŎŜǎ ǇŀǊ ƭΩ!L{aΦ

Å Les STI et les représentants des clients des programmes conviennent 
que des ANS doivent être mis en place pour le PAN et le 
programme des SCTM.

Répondre aux attentes des clients

Å Tel que décrit plus haut, il y a des problèmes en ce qui concerne la 
fiabilité des données utilisées pour mesurer le rendement des actifs. 
5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ŘΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ǳƴƛŦƻǊƳŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŀŦƛƴ ŘŜ ŘŞŎƭŀǊŜǊ 
dans quelle mesure les cibles de disponibilité des actifs sont 
atteintes.

Å Les façons dont les attentes sont établies et les façons de répondre à 
ces attentes semblent être largement basées sur la relation entre les 
STI et les programmes, puisque les représentants des programmes 
ont noté que les relations de travail entre les STI et ses clients sont 
bonnes.

Å Les représentants des clients des programmesont décerné une cote 
ǘǊŝǎ ŞƭŜǾŞŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ǎŀǘƛǎŦŀŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀǘǘŜƴǘŜǎ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ 
des actifs.

Les clients des SCTMont évalué la satisfaction des attentes relatives 
au service un peu plus favorablement que les clients du PAN.

SCTM

AN
Pas du 
tout

Dans une 
grande mesure

Å De plus, les clients du programme ont noté que le personnel 
des STI est hautement qualifié et détient de vastes 
connaissancesŜǘ ǉǳΩƛƭǎ ǎƻƴǘ très satisfaits des services fournis 
par les STI.

Å 5ŀƴǎ ƭŜǎ Ŏŀǎ ƻǴ ƭŜǎ ŀǘǘŜƴǘŜǎ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŞǘŞ 
satisfaites, les clients ont indiqué que cela était souvent dû à 
ŘŜǎ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ǎǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭǎ ƭŜǎ {¢L ƴΩŀǾŀƛŜƴǘ ŀǳŎǳƴ ŎƻƴǘǊƾƭŜ 
(p. ex. le temps de navire disponible, des problèmes 
météorologiques, le recours aux fournisseurs tiers, etc.), mais 
dans quelques cas, certaines personnes ont noté que les 
ŀǘǘŜƴǘŜǎ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŞǘŞ ǎŀǘƛǎŦŀƛǘŜǎ Ł ŎŀǳǎŜ ŘŜǎ 
capacités limitées des STI (p. ex. ressources humaines, 
ressources financières, dépendance aux Services publics et à 
Procuration Canada pour les procurations (SPPC)).

Les représentants des programmes des STI cherchent toujours à 
ǘǊƻǳǾŜǊ ŘŜǎ ǎƻƭǳǘƛƻƴǎ ŀŦƛƴ ŘŜ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ ƭŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ǎƻƴǘ 
disponibles, capables et fiables et à trouver des façons de 
réduire les coûts de la GCV. Des exemples de quelques-unes des 
solutions novatrices sont présentés à la page suivante.
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Exemples de solutions novatrices mises en place par les STI*

Å Lorsque du vieil équipement et des vieux actifs sont mis hors service, des pièces 
sont recycléeset gardées comme pièces de rechange afin de réparer des vieux 
ŀŎǘƛŦǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭǎ ƛƭ ǎŜǊŀƛǘ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜ ƻǳ ƛƳǇƻǎǎƛōƭŜ ŘΩƻōǘŜƴƛǊ ŘŜǎ ǇƛŝŎŜǎ ŘŜ ǊŜŎƘŀƴƎŜΦ

Å Du matériel servant à exploiter ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ ǎƻƭŀƛǊŜa été installé là où il est possible de 
ƭŜ ŦŀƛǊŜ ŀŦƛƴ ŘŜ ǎŜ ǎŜǊǾƛǊ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ Ǉƭǳǎ ǾŜǊǘŜ Ŝǘ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŀ ŘŞǇŜƴŘŀƴŎŜ ŀǳȄ 
génératrices diesel, ce qui permettra de diminuer les dépenses en essence et le 
temps dont les hélicoptères ont besoin pour se ravitailler en carburant, tout en 
ǊŞŘǳƛǎŀƴǘ ƭΩŜƳǇǊŜƛƴǘŜ écologique de la GCC.

Å5Ŝ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ƳƻŘǳƭŀƛǊŜ όŘŜǎ ǘƻǳǊǎ ŘΩŀƛŘŜǎ ŦƛȄŜǎΣ ŘŜǎ ƛƳƳŜǳōƭŜǎΣ ŘŜǎ ǇƘŀǊŜǎύ 
est construit ou utilisé, et il peut être préfabriqué puis assemblé sur le site, 
réduisant ainsi les coûts de main-ŘΩǆǳǾǊŜ Ŝǘ ŘŜ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘΦ

Å Une bouée éclairée quatre saisonsa été conçue. Ces bouées seront en usage dans 
le fleuve Saint-[ŀǳǊŜƴǘ Ŝǘ ŎƻƳƳŜ ŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ŞŎƭŀƛǊŞŜǎ ǘƻǳǘŜ ƭΩŀƴƴŞŜΣ ŜƭƭŜǎ 
permettront de prolonger la saison de navigation en été et de réduire le temps de 
ƴŀǾƛǊŜ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜ Ł ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ōƻǳŞŜǎΦ 

Å[Ŝǎ ǇǊƛƻǊƛǘŞǎ ŘŜ ǊŜƳǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ƻǳ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ǎƻƴǘ ŀŎŎƻǊŘŞŜǎ ǇŀǊ ǊŞƎƛƻƴ
et non par site. Il est donc possible de travailler sur plusieurs actifs à la fois dans des 
sites avoisinants, ce qui permet de réaliser des économies (par la coordination du 
soutien pour les navires et des techniciens, les achats de masse, etc.).

Å[ΩǳƴƛŦƻǊƳƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘόŜǘ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŞƭŜŎǘǊƻƴƛǉǳŜ ǘƻǳǘ 
ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘύ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎƛǘŜǎΣ ŎŜ ǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ŘƛƳƛƴǳŜǊ ƭŜǎ ŎƻǶǘǎ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ 
Ŝǘ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ όǇŀǊŎŜ ǉǳŜ ǘƻǳǘ ƭŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜƭ Ŏƻƴƴŀƞǘ ƭŜǎ ƳşƳŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Ŝǘ 
sait les réparer, peu importe le site où ils se trouvent, et que les achats de masse 
ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŜǎ ŎƻǶǘǎ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴύΦ

Å[ŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ surveillance à distance pour les sites des SCTM, ce qui peut 
réduire les coûts de déplacement et de la main-ŘΩǆǳǾǊŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩƛƴŘƛǉǳŜǊ quand 
ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǎǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜΦ

* Lƭ ƴŜ ǎΩŀƎƛǘ Ǉŀǎ ŘΩǳƴŜ ƭƛǎǘŜ ŜȄƘŀǳǎǘƛǾŜΦ
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[ΩŞƴŜǊƎƛŜ ǎƻƭŀƛǊŜ Ŝǎǘ ǳǘƛƭƛǎŞŜ Ł 
Eliza Dome.

Un immeuble modulaire est en 
construction.
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Dépendance aux actifs de la GCC

Å Puisque la majorité des actifs se trouvent dans des endroits éloignés et 
ŘƛŦŦƛŎƛƭŜǎ ŘΩŀŎŎŝǎΣ ƭŜǎ {¢L ŘŞǇŜƴŘŜƴǘ ƎǊŀƴŘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ƴŀǾƛǊŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ 
ƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜǎ ŘŜ ƭŀ D// ŀŦƛƴ ŘŜ ŘŜǎǎŜǊǾƛǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŘŜ ƭΩ;t!¢ όǇƻǳǊ ƭŜ 
ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ŘŜǎ ǘŜŎƘƴƛŎƛŜƴǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘΣ ǇƻǳǊ ǊŀǾƛǘŀƛƭƭŜǊ ƭŜǎ 
ƎŞƴŞǊŀǘǊƛŎŜǎΣ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ōƻǳŞŜǎΣ ŜǘŎΦύ  

Å Les représentants des programmes ont signalé que la disponibilité des 
navires et des hélicoptères de la GCC est une contrainte importanteà 
ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎΦ [Ŝ ǘŜƳǇǎ ŘΩƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ Ŝǎǘ 
ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǳƴ ǇǊƻōƭŝƳŜ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘΣ ǇǳƛǎǉǳΩŜƭƭŜ 
ŎƻƴǘƛŜƴǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ ǎƛǘŜǎ ŞƭƻƛƎƴŞǎ Řƻƴǘ ƭΩŀŎŎŝǎ Řƻƛǘ ǎŜ ŦŀƛǊŜ ǇŀǊ 
hélicoptère.

Limitations des données sur les navires et les hélicoptères

Å Le programme ne tient pas compte du temps de navire ou 
ŘΩƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ ǉǳΩƛƭ ŘŜƳŀƴŘŜ ŎƘŀǉǳŜ ŀƴƴŞŜ ǎŜƭƻƴ ǎŜǎ ōŜǎƻƛƴǎΣ Ŝǘ ƭŜǎ 
opérations de la flotte prennent seulement en compte le temps prévu 
pour fournir un service, ŘƻƴŎ ƛƭ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŞǘŞ ŜƴǘƛŝǊŜƳŜƴǘ ǇƻǎǎƛōƭŜ ŘŜ 
déterminer si le programme répond aux besoins des régions en 
relation aux actifs de la GCC.

Données sur le temps de navire

Å Même quand le programme arrive à obtenir du temps de navire ou 
ŘΩƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜΣ ƭŀ D// ŘŜǾǊŀ ǇŜǳǘ-şǘǊŜ ŦŀƛǊŜ ǇŀǎǎŜǊ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ 
la flotte avant ceux duprogramme. Lorsque du temps est reçu, il ne 
correspond pas toujours à ce qui avait été prévu et les STI doivent 
ajuster leur plan de travail en conséquence. 

Å Les données nationales sur le temps de navire indiquent que dans 
ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜΣ ƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ Ŝǳ ŘŜ manqueau temps de navire fourni en 
comparaison au temps de navire prévu, sauf en 2018-2019 (figure11). 

Constatation: .ƛŜƴ ǉǳŜ ƭŜǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ;t!¢ ŀƛŜƴǘ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎΣ ƛƭ ŜȄƛǎǘŜ ŘŜǎ ŘŞŦƛǎ Ŏƻƴǘƛƴǳǎ à 
veiller à la disponibilité, la capacité et la fiabilité des actifs. Certains de ces défis sont de nature opérationnelle, alors qǳŜ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǎƻƴǘ 
indépendants de la volonté des STI.

Le programme de 
renouvellement 
de la flotte, qui a 
été annoncé en 
mai2019, devrait 
résoudre des 
problèmes 
concernant la 
disponibilité des 
navires de la GCC.

Å /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ƛƴŘƛŎŀǘƛƻƴǎ ǇƻǊǘŜƴǘ Ł ŎǊƻƛǊŜ ǉǳΩƛƭ ȅ ŀ Ŝǳ ŘŜǎ 
manques, surtout dans les régions du Saint-Laurent et des Grands 
[ŀŎǎΣ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ ȅ ŀ Ŝǳ ŘŜǎ Ŏŀǎ ƻǴ ƭŜ ƳŀƴǉǳŜ ŘŜ ǘŜƳǇǎ ŘŜ ƴŀǾƛǊŜ 
ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ ŀ Ŧŀƛǘ Ŝƴ ǎƻǊǘŜ ǉǳŜ ŘŜǎ ōƻǳŞŜǎ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŞǘŞ ǊŞŎǳǇŞǊŞŜǎ 
ŀǾŀƴǘ ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ ŘŜ ƭΩƘƛǾŜǊΣ et des bouées ont été perdues ou 
endommagées. 

Å Le projet BS4 vise à régler ce problème dans la région du Saint-
[ŀǳǊŜƴǘΣ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ réduira le temps de navire nécessaire pour les 
interventions de la GCC.  

Å 5ŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜΣ ƭŜ ǘŜƳǇǎ ŘŜ ƴŀǾƛǊŜ ƛƳǇŀǊǘƛ ǎŜǊǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ Ł 
ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŘŜǎ !bΣ Ŝǘ ƧǳǎǉǳΩŁ мф% du temps de navire 
ƛƳǇŀǊǘƛ Ǿŀ Ł ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŘŜǎ {/¢aΦ

Å Bien que la région du C et A ait reçu moins de temps de navire que 
prévu pendant trois des cinqannées, cette région a reçu plus de 
ǘŜƳǇǎ ŘŜ ƴŀǾƛǊŜ ǉǳŜ ƭŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ Ŝǘ ƭΩhǳŜǎǘ 
combinées pendant quatre de ces cinqannées.

Figure11 : Temps de navire (jours) planifié et reçuǇŀǊ ƭΩ;t!¢
(2014-2015 à 2018-2019)

Source: Opérations nationales de la flotte

2014-2015 2015-2016 2016-2017 2017-2018 2018-2019
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Source: Opérations nationales de la flotte

Limitations supplémentaires des données sur le temps 
ŘΩƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ

Å[Ŝǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜƳǇǎ ŘΩƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ ǇǊŞǾǳ ǎƻƴǘ 
disponibles pour seulement quatre des cinqannées de la 
période. Les seules données disponibles en 2015-2016 sont 
les données recueillies mensuellement sur le temps 
ŘΩƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ ŦƻǳǊƴƛΦ /Ŝǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ŜȄŎƭǳŜǎ ŘŜ 
ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ Ł ŎŀǳǎŜ ŘŜ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘŜ ŎƻƘŞǊŜƴŎŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎΦ 

Å Les fichiers des sources des données étaient tous dans des 
formats différents, et donc il pourrait y avoir des problèmes
ŎƻƴŎŜǊƴŀƴǘ ƭΩŜȄŀŎǘƛǘǳŘŜ ƻǳ ƭŀ ŎƻƳǇŀǊŀōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ. 

Å Ces données ne comprennent pas le temps des hélicoptères 
affrétés.

hōǎŜǊǾŀǘƛƻƴǎ ǘƛǊŞŜǎ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜƳǇǎ ŘΩƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ

Å Le ǘŜƳǇǎ ŘΩƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ ǇǊŞǾǳ ŀ Řŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŀǳƎƳŜƴǘŞ Ł 
ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜ de 2014-2015 à 2018-2019 (figure12).

Å.ƛŜƴ ǉǳŜ ƭŜ ǘŜƳǇǎ ǇǊŞǾǳ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ ǎƻƛǘ 
demeuré relativement stable au cours des cinqannées (variant 
entre 800 et 1100jours) le temps prévu pour la région C et A  
Ŝǘ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ ŀ ŀǳƎƳŜƴǘŞ Ŝƴ ŎƻƳǇŀǊŀƛǎƻƴ Ł нлмс-
2017. 

Å[ŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ ŀ ǊŜœǳ Ǉƭǳǎ ŘŜ ǘŜƳǇǎ ŘΩƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ ǇǊŞǾǳ 
que les autres régions. En 2017-2018, ce temps a atteint des 
sommets: le temps reçu par cette région était troisŦƻƛǎ ŎŜ ǉǳΩƛƭ 
était en 2016-2017. 

!ŦŦǊŝǘŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ

Puisque le manque de disponibilité ou les retards 
concernant le temps prévu pour les actifs de la GCC peuvent 
avoir des répercussions importantes sur les échéanciers de 
ǇǊƻƧŜǘǎΣ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ ŀ ŘǶ ŀŦŦǊŞǘŜǊ ŘŜǎ ƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜǎΣ 
des remorqueurs et des barges afin de respecter les 
ŞŎƘŞŀƴŎƛŜǊǎ ŘŜ ǎŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎΦ [Ŝǎ ŎƻǶǘǎ ŘΩŀŦŦǊŝǘŜƳŜƴǘ ƻƴǘ 
atteint 4,2aϷ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜ ƭŀ 
période de 2017-2018 à 2018-2019.

Exercice 
financier

Hélicoptère 
Coûts 
ŘΩŀŦŦǊŝǘŜƳŜƴǘ

Coûts des 
remorqueurs et 
des barges

2017-2018

2018-2019

537072$

470995$

2 373434$

822806$

Source: STI ςǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ

Figure12Υ [Ŝ ǘŜƳǇǎ ŘΩƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜ ǇǊŞǾǳ pour ƭΩ;t!¢ όŜƴ 
jours) par région: Atlantique, Centrale et Arctique et ƭΩhǳŜǎǘ
(2014-2015 à 2018-2019)
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Géographie et conditions météorologiques

Å ¦ƴ ŎŜǊǘŀƛƴ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ǇŀƴƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛŦǎ Ŝǎǘ ŀǘǘǊƛōǳŀōƭŜ ŀǳȄ 
ŦŀŎǘŜǳǊǎ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀǳȄΦ ¢Ŝƭ ǉǳΩƛƴŘƛǉǳŞ Ǉƭǳǎ ƘŀǳǘΣ ōƻƴ 
nombre de sites sont éloignés et sont souvent ŘƛŦŦƛŎƛƭŜǎ ŘΩŀŎŎŝǎ. 
Dans ces conditions, remédier à une panne prend beaucoup de
temps, principalement en raison des facteurs logistiques 
(coordination des techniciens, des entrepreneurs, des navires ou 
des hélicoptères, etc.).  

Å [ΩŀŎŎŝǎ ŀǳȄ ǎƛǘŜǎ ŘŞǇŜƴŘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ conditions 
météorologiques, car la pluie, la neige, le vent et la glace 
influent sur la capacité à accéder aux sites et à en assurer la 
ƳŀƛƴǘŜƴŀƴŎŜΦ [ŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŀƴƛƳŀǳȄ ǎŀǳǾŀƎŜǎΣ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ 
ŎŜǳȄ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ƳŜƴŀŎŞŜǎΣ ǇŜǳǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǊŜƴŘǊŜ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜ ƭΩŀŎŎŝǎ 
aux sites.

Å [Ŝǎ ǇŀƴƴŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ǇǊƻōƭŝƳŜǎ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ǇǊŜƴƴŜƴǘ ǎƻǳǾŜƴǘ 
plus de temps à régler en Arctique, où les conditions 
géographiques et météorologiques peuvent être 
particulièrement difficiles.

Å /Ŝǎ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ŀƧƻǳǘŜƴǘ ǳƴ ŎƻǶǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ Ł ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ 
et, souvent, le fait de se rendre sur un site représente une 
ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ Řǳ ōǳŘƎŜǘ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴΦ

Dépendance aux fournisseurs tiers de services de 
télécommunication

Å Les communications maritimes, pour la plupart, sont transmises 
par des lignes téléphoniques terrestres et désuètes. Ces lignes 
terrestres sont entretenues par des fournisseurs tiers de services 
(Bell, Telus, etc.) qui sont eux-mêmes passés aux lignes de fibre 
ƻǇǘƛǉǳŜΣ ŎŜ ǉǳƛ ǊŜƴŘ ƭŜǎ ǊŞǇŀǊŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘƛǎǇŜƴŘƛŜǳȄΦ 

Å Les pannes subies par les fournisseurs de servicesaffectent le 
ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ ŎƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴ ƳŀǊƛǘƛƳŜ Ŝǘ ƭŜǎ {¢L ƴΩƻƴǘ ŀǳŎǳƴ 
contrôle sur le rétablissement du service.

Å [ΩƻōƧŜŎǘƛŦ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ tth-OpNet est de moderniser le réseau et 
ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ǎŀ ŦƛŀōƛƭƛǘŞen remplaçant les lignes terrestres par 
des lignes à fibres optiques. Cela devrait permettre de réduire le 
nombre de pannes attribuables aux fournisseurs de 
télécommunications tiers ainsi que les coûts.

État des actifs

Å Bien que les représentants du programme estiment que les 
ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ;t!¢ ƻƴǘ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ 
ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎΣ ƛƭǎ ǎƻƴǘ ŘΩŀǾƛǎ ǉǳŜ ƭŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŜƴŎƻǊŜ 
atteint le niveau de référence souhaité ǇŀǊŎŜ ǉǳΩƛƭ Şǘŀƛǘ ōƛŜƴ Ŝƴ 
dessous du niveau de référenceŀǾŀƴǘ ǉǳΩƛƭ ƴŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘŜǎ 
investissements et que des travaux prévus ont été reportés en 
raison de la priorité accordée aux projets spéciaux à court terme 
(p. ex., le projet SSC).

Å Les représentants du programme ont noté que certains actifs 
sont encore en mauvais état ou en fin de vie utile, notamment 
ƭŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŘΩ!bΣ ƭŜǎ ǘƻǳǊǎΣ ƭŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴΣ ƭŜǎ 
bâtiments, les émetteurs, les logiciels (INNAV, Sytar), les 
radiogoniomètres et le système de positionnement global 
différentiel.
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DÉFIS À RELEVER AFIN DE VEILLER À CE QUE LES ACTIFS TERRESTRES SOIENT DISPONIBLES, CAPABLES ET FIABLES (SUITE)

Charge de travail et ressources

Å Comme indiqué précédemment, les investissements 
importants dont a bénéficié le programme ÉPAT ont 
entraîné une augmentation de la charge de travail. Les 
représentants du programme ont fait remarquer que les 
projets spéciaux (p.ex., PPO, IIF) avaient priorité sur les 
ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŎƻǳǊŀƴǘŜǎ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ǇŀǊŎŜ ǉǳΩƛƭǎ ǎƻƴǘ limités 
dans le temps. Cette situation a rendu difficiles la 
ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ǇǊƛƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ 
existants.

Å 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜ ƭΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ Ŏƻƴǎƛǎǘŀƛǘ Ŝƴ 
des dépenses en capitalΦ aŀƭƎǊŞ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Řǳ 
ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9¢t Ł ƭŀ ǎǳƛǘŜ ŘŜ ƭΩ9!Σ ƭŜǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘǎ Řǳ 
programme ont noté ǉǳΩƛƭ ƴΩȅ ŀǾŀƛǘ Ǉŀǎ ŀǎǎŜȊ ŘΩ9¢tpour 
ǎΩƻŎŎǳǇŜǊ ŘŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ǎǇŞŎƛŀǳȄ Ŝǘ ǘǊŀƛǘŜǊ ƭŀ ŎƘŀǊƎŜ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭ 
habituelle.

Å [ΩŀǇǇǊƻōŀǘƛƻƴ ǊŞŎŜƴǘŜ ŘΩǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜǎ ŘŜ 
rentabilité devrait permettre ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ 
ŘΩ9¢t Řŀƴǎ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜǎ {¢Let de faire face aux pressions 
liées à la pénurie de personnel.

Locaux

Å [Ŝǎ {¢L ǎƻƴǘ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜǎ ŘŜ ƭΩŜƴǘǊŜǇƻǎŀƎŜ ŘŜǎ 

équipements et des matières consommables destinés aux 

navires de la GCC. Ce matériel est principalement

entreposé dans cinqƎǊŀƴŘǎ ŜƴǘǊŜǇƾǘǎ ƻǴ ƭΩƻƴ ŜƴǘǊŜǇƻǎŜ 

également certains équipements destinés au programme 

ÉPAT.  

Å Outre ces cinqƎǊŀƴŘǎ ŜƴǘǊŜǇƾǘǎΣ ƭŜǎ {¢L ŘƛǎǇƻǎŜƴǘ ŘΩǳƴ 
ŎŜǊǘŀƛƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƴǘǊŜǇƾǘǎ ǇƻǳǊ ƭŜ ƳŀǘŞǊƛŜƭ Ŝǘ ƭŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Řǳ 
programme ÉPAT.

Å [ΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƘŀǊƎŜ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭ Ŝǘ ƭΩŜƳōŀǳŎƘŜ ŘΩ9¢t 
ont entraîné un ƳŀƴǉǳŜ ŘΩŜǎǇŀŎŜdans les bureaux et les 
entrepôts de toutes les régions.

Å Par conséquent, les actifs et les équipements sont parfois 
entreposés dans les allées des entrepôts et des autres aires 
ŘΩŜƴǘǊŜǇƻǎŀƎŜΣ Řŀƴǎ ŘŜǎ ŎƻƴǘŜƴŜǳǊǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇƻǎŀƎŜ 
ǇǊƻǾƛǎƻƛǊŜǎ ƻǳ ŘŜǎ ŀōǊƛǎ ǎƛǘǳŞǎ Ł ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊΣ ǎǳǊ ǳƴŜ 
propriété de la GCC, ou dans des installations locatives 
hors site. Cette situation ajoute aux difficultés que posent 
ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎΦ 

Å Il arrive que, faute de place, du matériel électronique soit 

ŜƴǘǊŜǇƻǎŞ Řŀƴǎ ŘŜǎ ǎŀƭƭŜǎ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ƳǳƴƛŜǎ 

ŘΩŜȄǘƛƴŎǘŜǳǊǎ ŀǳǘƻƳŀǘƛǉǳŜǎ Ł Ŝŀǳ(p. ex., la salle 

ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ {/¢a Ł ±ƛŎǘƻǊƛŀύΦ

Å En outre, certains des bureaux affectés au programme 

(p.ex., la base de la GCC à Victoria) doivent être aménagés 

de manière à pouvoir accueillir un plus grand nombre 

ŘΩŜƳǇƭƻȅŞǎ ŘŜ ƎŜƴǊŜ ŦŞƳƛƴƛƴ Ŝǘ ŘΩŜƳǇƭƻȅŞǎ ŀȅŀƴǘ ǳƴ 

handicap.

/ƻƴǘŜƴŜǳǊǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇƻǎŀƎŜ ǇǊƻǾƛǎƻƛǊŜ 
utilisés pour stocker le matériel destiné 
au programme ÉPAT (ci-dessus). Une 
ǎŀƭƭŜ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ {/¢a όŁ ƎŀǳŎƘŜύΦ
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aL{9 9b s¦±w9 59 [Ω!ttwh/I9 59 D9{¢Lhb !·;9 {¦w [9 /¸/[9 59 ±L9

Constatations:  ¦ƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Ŝǎǘ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ǇƻǳǊ ƎŞǊŜǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ƳŀǘŞǊƛŜƭǎ ŘŜ ƭŀ D//Φ /Ŝ ǎȅǎǘŝƳŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǳǘƛƭƛǎé 
ŘŜ ƭŀ ƳŀƴƛŝǊŜ ǇǊŞǾǳŜΣ ŎŜ ǉǳƛ ŎƻƳǇǊƻƳŜǘ ƭŀ ŘƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞ Ŝǘ ƭŀ ŦƛŀōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǊŜǉǳƛǎŜǎ ǇƻǳǊ ƎŞǊŜǊ ŜŦŦƛŎŀŎŜƳŜƴǘ ƭΩƛƴǾŜƴǘaire des actifs et 
ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ Ł ǇƭŀƴƛŦƛŜǊ ƭΩŀŎƘŀǘ ŘΩŀŎǘƛŦǎΦ /ŜǘǘŜ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ influenceraégalement la capacité de la GCC à faire la transition vers un cadre 
ōǳŘƎŞǘŀƛǊŜ ōŀǎŞ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳǇǘŀōƛƭƛǘŞ ŘΩŜȄŜǊŎƛŎŜΦ [Ŝǎ {¢L ǎŜ ǎƻƴǘ ŜŦŦƻǊŎŞǎ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ƳŀƴƛŝǊŜ Řƻƴǘ ƭŜ ǎȅǎǘŝƳŜ Ŝǎǘ ǳǘƛƭƛǎŞΦ Cependant, la mise 
Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘΩǳƴ ƴƻǳǾŜŀǳ ǎȅǎǘŝƳŜ ŦƛƴŀƴŎƛŜǊ Řǳ ath ǎƻǳƭŝǾŜ ŘŜǎ ǉǳŜǎǘƛƻƴǎ ǉǳŀƴǘ Ł ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŦǳǘǳǊŜ Řǳ ǎȅǎǘŝƳŜ ŀŎǘǳŜƭΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴt en ce qui 
concerne le niveau de ressources continues qui seront requises.

Système de gestion des actifs

Å Les STI utilisent le SGA pour gérer ses actifs matériels. Ce 
système comporte deux volets: Maximo, pour les actifs 
terrestres et les petits navires, et MAINTelligence, pour les 
grands navires.

Å En 2014, le Conseil de gestion de la GCC a décidé que 
aŀȄƛƳƻ ǎŜǊŀ ƭΩƻǳǘƛƭ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ǇƘȅǎƛǉǳŜǎ 
de la GCC etΣ ŀǳ Ƴƻƛǎ ŘΩŀǾǊƛƭ2016, un projet visant à migrer 
les grands navires vers Maximo a été lancé.

Å Maximo constitue un système national unique de gestion 
des actifs pour troisvolets de la gestion des actifs du 
programme ÉPAT, chacun ayant sa propre application:

!ǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ: tous les actifs doivent être 
ǎŀƛǎƛǎ Řŀƴǎ aŀȄƛƳƻ ŀǳ ƳƻȅŜƴ ŘΩǳƴŜ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ŘŜ 
répartition des actifs prédéfinie.

Application de maintenance: tous les travaux effectués 
sur des actifs de la GCC doivent être initiés, planifiés et 
suivis dans Maximo.

!ǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘΩŀŎƘŀǘΥ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ŘŜƳŀƴŘŜǎ ŘΩŀŎƘŀǘ 
doivent être initiées dans Maximo8.

8 En novembreнлмуΣ ƭŜǎ {¢L ƻƴǘ ŘŞŎƛŘŞ ŘŜ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ŘŜƳŀƴŘŜ ŘΩŀŎƘŀǘ ό5!ύ aŀȄƛƳƻ ǇƻǳǊ ŀƛŘŜǊ Ł 
ǊŀǘƛƻƴŀƭƛǎŜǊ ƭŜ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŀŎƘŀǘ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŜƭ ǇƻǳǊ ƭŀ D//Φ [Ωǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ 5! ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ŘŞǎŀŎǘƛǾŜǊ ƭŀ 
fonction de création de bons de commande dans Maximo. Une interface entre Maximo et le système financier du 
aƛƴƛǎǘŝǊŜ ό!.!/¦{ύ ŀ ŞǘŞ ŎǊŞŞŜ ŀŦƛƴ ŘŜ ǊŜƭƛŜǊ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ 5! Ł ƭŀ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘΩŀŎƘŀǘ Řŀƴǎ !.!/¦{Φ

Å DŜǎǘƛƻƴ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜΣ {¢LΣ ǉǳƛ Ŝǎǘ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƭƭŜ 
du SGA, est chargée de fournir une orientation et un 
soutien fonctionnels au programme ÉPAT pour Maximo.
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5ƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ ƭƛŞŜǎ Ł aŀȄƛƳƻ Ŝǘ ƭƛƳƛǘŜǎ ŘŜ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ

Å Les représentants du programme estiment que les 
ŜȄǇƭƛŎŀǘƛƻƴǎ ŦƻǳǊƴƛŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜǳǊ 
niveau de détail sont insuffisants et que certains documents 
semblent ne pas être à jour.

Å Les représentants du programme signalent que ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ 
ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŞǘŞ ŎƻƴŦƛƎǳǊŞŜ ŎƻǊǊŜŎǘŜƳŜƴǘet que la 
ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ŘΩŀŎǘƛŦǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǎȅǎǘŝƳŜ ǎΩŀǾŝǊŜ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜΦ

Å Les représentants du programme soulignent que ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ 
du système exige beaucoup de tempset que les ressources 
nécessaires à sa gestion sont limitées.

Å [Ŝǎ ŀƎŜƴǘǎ Řǳ {D!Σ ǉǳƛ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŀŎŎŝǎ Ł !.!/¦{Σ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ 
suivi de formation et ne sont donc pas en mesure de fournir 
du soutien aux utilisateurs du système.

Å Le niveau de gestion du changement requis pour assurer une 
utilisation efficace du système a été sous-estimé et bon 
ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ƳŜƳōǊŜǎ Řǳ ǇŜǊǎƻƴƴŜƭ ƴŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŜƴǘ ǇŀǎΦ

Å Par conséquent, bien que le programme ait saisi une partie 
de son inventaire dans Maximo à la fin de20189, certains de 
ǎŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ƴΩȅ ŦƛƎǳǊŜƴǘ ǘƻǳƧƻǳǊǎ Ǉŀǎet ƭŜ ǎȅǎǘŝƳŜ ƴΩŜǎǘ 
généralement pas utilisé pour procéder à des achats.

Mesures prises pour remédier aux difficultés et aux limites 
du système

Å 5ŜǇǳƛǎ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴǎ ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ Ŝǘ 
ŘΩŀŎƘŀǘΣ ƭŀ GT a créé un soutien supplémentaireet mis à 
ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴΦ 

9 Bien que les actifs du programme qui sont entreposés dans les cinqgrands entrepôts de la GCC aient été saisis dans Maximo 
à la fin deнлмуΣ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŀŎǘƛŦǎ ŜƴǘǊŜǇƻǎŞǎ Řŀƴǎ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇƾǘǎ Ǉƭǳǎ ǇŜǘƛǘǎ ƻǳ ŘŜǎ ǎŀƭƭŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇƻǎŀƎŜ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŜƴŎƻǊŜ ŞǘŞ 
saisis dans le système.

Å Un groupe fonctionnel principal du SGA, assisté par des groupes 
de travail composés de représentants de toutes les régions, 
assure la maintenance du système afin de répondre aux besoins 
courants du programme, aux exigences fonctionnelles et aux 
priorités des utilisateurs. 

Å Des agents du SGA sont à la disposition des utilisateurs de 
Maximo, tant au niveau national que régional, pour leur fournir 
ŘŜ ƭΩŀƛŘŜ ǎǳǊ ƭŜ ǎȅǎǘŝƳŜ.

Å ¦ƴ ƎǊƻǳǇŜ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƘŀƞƴŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ 
également à leur disposition en tant que soutien logistiquepour 
toutes les phases du système de gestion de la chaîne 
ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ȅ ŎƻƳǇǊƛǎ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘŜ ƴƻǳǾŜŀǳȄ ŀŎǘƛŦǎ 
Řŀƴǎ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ Řǳ ǎȅǎǘŝƳŜΦ

Å !ǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ŎŜ ƎǊƻǳǇŜΣ /ŜƴǘǊŜ ŘΩŜȄǇŜǊǘƛǎŜ ǇƻǳǊ ƭŀ ŎƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Řǳ 
matériel (MICOE) a été mis sur pied en 2018. Le MICOE est chargé 
de constituer un catalogue de fiches pour les actifs du programme 
;t!¢ Řŀƴǎ aŀȄƛƳƻ Ŝǘ ŘΩŀƧƻǳǘŜǊ ŘŜ ƴƻǳǾŜŀǳȄ ŀŎǘƛŦǎ ŀǳ ǎȅǎǘŝƳŜΣ ǎƛ 
ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜΦ [Ŝ ƎǊƻǳǇŜ ǎΩŜǎǘ ŜŦŦƻǊŎŞ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭΩǳƴƛŦƻǊƳƛǘŞ de la 
méthode de saisie des actifs dans le système.

Å Un contrat visant à remédier aux problèmes liés aux conventions 
ŘŜ ŘŞƴƻƳƛƴŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŀǳ ƳŀƴǉǳŜ ŘΩǳƴƛŦƻǊƳƛǘŞ des données qui se 
trouvent actuellement dans le système est en cours de 
préparation.

Å Des fonctions de recherche supplémentairesont été ajoutées 
pour faciliter la recherche de matériel dans le système.

Å Maximo Mobile est envisagé comme une solution permettant aux 
techniciens ŘΩŀŎŎŞŘŜǊ Ǉƭǳǎ ŦŀŎƛƭŜƳŜƴǘ ŀǳ ǎȅǎǘŝƳŜ ƭƻǊǎǉǳΩƛƭǎ 
travaillent sur le terrain.
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aƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩǳƴ ƴƻǳǾŜŀǳ ǎȅǎǘŝƳŜ ŦƛƴŀƴŎƛŜǊ ŀǳ ath

Å Le MPO-CCG utilise actuellement ABACUS (Oracle 
Financials) comme système financier, lequel est relié à 
Maximo pour le traitement des achats de nouveaux actifs 
Ŝǘ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎǘƻŎƪǎΦ 

Å Le gouvernement du Canada, qui a entrepris de 
moderniser ses opérations financières, a choisi le système 
SAP pour en faire la norme prescrite par le gouvernement 
Řǳ /ŀƴŀŘŀ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘŜ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŦƛƴŀƴŎƛŜǊǎΦ [ΩƻōƧŜŎǘƛŦ Ŝǎǘ 
de migrer tous les systèmes et processus financiers du 
ƎƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘ ŎŀƴŀŘƛŜƴ ǾŜǊǎ {!t ŘΩƛŎƛ2025.

Å [Ŝ ath Ŝǘ ƭŀ D// ƳƛƎǊŜǊƻƴǘ ǾŜǊǎ {!t ŘΩƛŎƛ ƭŜ мer avril 
2021. Une équipe de projet spéciale au sein du secteur du 
dirigeant principal des finances (DPF) a été constituée pour 
ǎƻǳǘŜƴƛǊ ƭŜ ŘŞǇƭƻƛŜƳŜƴǘ ŘŜ {!tΦ [ΩŞǉǳƛǇŜ Ŝǎǘ ŎƘŀǊƎŞŜ ŘŜ 
ŘŞǘŜǊƳƛƴŜǊ ƭŜǎ ƳƻŘŀƭƛǘŞǎ ŘΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŀǳ {!t ŘŜǎ 
systèmes existants du MPO/GCC, dont Maximo.

Transition vers un cadre budgétaire basé sur la 
ŎƻƳǇǘŀōƛƭƛǘŞ ŘΩŜȄŜǊŎƛŎŜ

Å Le MPO-CCG passera à un cadre budgétaire basé sur la 
ŎƻƳǇǘŀōƛƭƛǘŞ ŘΩŜȄŜǊŎƛŎŜ10 pour gérer ses immobilisations 
Ŝǘ ǇŀǎǎŜǊŀ ŘΩǳƴ ŎŀƭŜƴŘǊƛŜǊ ŘŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ǉǳƛƴǉǳŜƴƴŀƭ 
basé sur la comptabilité de caisse à un calendrier de 20ans 
ōŀǎŞ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳǇǘŀōƛƭƛǘŞ ŘΩŜȄŜǊŎƛŎŜ.

Å Cette nouvelle approche permettra au Ministère ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ 
le financement à long terme de ses immobilisations.

Å [Ŝ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ǇǊƻƧŜǘǘŜ ŘŜ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŎŜ ƴƻǳǾŜŀǳ 
cadre à partir du 1er avril2021.

Å Tous les programmes du MPO/GCC devront, dans ce 
nouveau cadre, formuler leurs besoinspour les 
20prochaines années.

!Ŧƛƴ ŘŜ ŎƻƴǘǊƛōǳŜǊ Ł ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ǊŜƴǘŀōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ 
visant à assurer le financement des immobilisations du Ministère 
sur une période de 20ans, les STI devront procéder à une 
planification et à une évaluation détaillées des coûts de gestion 
de la totalité du cycle de vie de ses actifs, y compris la 
dépréciation estimative.

10 Le gouvernement du Canada avait annoncé dans le budget deмффр ǎƻƴ ƛƴǘŜƴǘƛƻƴ ŘΩŀŘƻǇǘŜǊ ƭŀ ŎƻƳǇǘŀōƛƭƛǘŞ ŘΩŜȄŜǊŎƛŎŜ ƛƴǘŞƎǊŀƭŜΦ [Ŝ MPO utilise actuellement la méthode de 
ŎƻƳǇǘŀōƛƭƛǘŞ ŘΩŜȄŜǊŎƛŎŜ ƛƴǘŞƎǊŀƭŜΦ 5ŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳǇǘŀōƛƭƛǘŞ ŘΩŜȄŜǊŎƛŎŜ ƛƴǘŞƎǊŀƭŜΣ ƭŜ ŎƻǶǘ ŀƴƴǳŜƭ ŘŜ ƭŀ ǇƻǎǎŜǎǎƛƻƴ ŘΩǳne immobilisation correspond à la dépréciation (ou à 
ƭΩŀƳƻǊǘƛǎǎŜƳŜƴǘύ ŜǎǘƛƳŀǘƛǾŜ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛŦ ŞǘŀōƭƛŜ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŜǎ ŎƻƳǇǘŀōƭŜǎ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ ǊŜŎƻƴƴǳǎΦ [ŀ ŎƻƳǇǘŀōƛlitŞ ŘΩŜȄŜǊŎƛŎŜ ƛƴǘŞƎǊŀƭŜ ǊŞǇŀǊǘƛǘ ƭŜ ŎƻǶǘ ŘΩǳƴ ŀŎǘƛŦ 
ǎǳǊ ǎŀ ŘǳǊŞŜ ŘŜ ǾƛŜ ǳǘƛƭŜΦ [ŀ ŎƻƳǇǘŀōƛƭƛǘŞ ŘΩŜȄŜǊŎƛŎŜ ƛƴǘŞƎǊŀƭŜ ŀ ǇƻǳǊ ōǳǘ ŘŜ ǊŜŦƭŞǘŜǊ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ Ǉƭǳǎ ǇǊŞŎƛǎŜ ƭŜǎ ŎƻǶǘǎ ƭƛŞǎà ƭΩŀŎƘŀǘ Ŝǘ Ł ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ōƛŜƴǎ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ 
fournir un meilleur aperçu des coûts liés à la prestation de programmes et de services. 
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Gestion du cycle de vie des actifs terrestres

Å /ƻƳƳŜ ƛƴŘƛǉǳŞΣ ƭŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ;t!¢ ǳǘƛƭƛǎŜ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ 

axée sur le cycle de vie pour gérer les actifs (comme le montre la 

figure2 à la page6). 

Å Tel que mentionné précédemment, le programme ÉPAT a connu une 

période de faible investissement de cinqŀƴǎ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩǳƴŜ ŘƛƳƛƴǳǘƛƻƴ 

Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9¢tΦ  [ŀ ƳŀƧŜǳǊŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜǎ ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ǊŞŀƭƛǎŞǎ 

dans le cadre du programme ont été affectés aux salaires, plutôt 

ǉǳΩŀǳȄ immobilisations et aux activités de fonctionnement et 

ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴΦ

Å Au cours de ces deuxpériodes, le programme a concentré ses 

ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Řƻƴǘ ƭΩŞǘŀǘ Şǘŀƛǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ ǇǊŞƻŎŎǳǇŀƴǘ ƻǳ ǎǳǊ ƭŜǎ 

ǇǊƻƧŜǘǎ Řƻƴǘ ƭŜ ŘŞƭŀƛ ŘΩŜȄŞŎǳǘƛƻƴ Şǘŀƛǘ ƭƛƳƛǘŞΦ

Entretien préventif et entretien correctif

Å Les représentants du programme ont indiqué que, par le passé, en 
Ǌŀƛǎƻƴ ŘΩǳƴŜ ǇŞƴǳǊƛŜ ŘŜ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ 
ŎƘŀǊƎŜ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭΣ ƭΩŀŎŎŜƴǘ ŀǾŀƛǘ ŞǘŞ Ƴƛǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŎƻǊǊŜŎǘƛŦ Ǉƭǳǘƾǘ 
ǉǳŜ ǎǳǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ǇǊŞǾŜƴǘƛŦ.

Å Ils ont déclaré que les investissements leur avaient permis de passer 
à une approche plus proactive que réactive.  

[ƛƳƛǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ

Å .ƛŜƴ ǉǳΩƛƭ ŜȄƛǎǘŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜǎ aŀȄƛƳƻΣ ŎŜƭƭŜǎ-ci ne sont pas 
ŎƻƴǎƛŘŞǊŞŜǎ ŎƻƳƳŜ ŦƛŀōƭŜǎΦ /ƻƳƳŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ ŀ ŞǘŞ 
ƭΩǳƴŜ ŘŜǎ ǇǊŜƳƛŝǊŜǎ Ł ŀŘƻǇǘŜǊ aŀȄƛƳƻ Ŝǘ Ł ǳǘƛƭƛǎŜǊ ƭŜ ǎȅǎǘŝƳŜ ŎƻƳƳŜ 
il se doit, seules les données de Maximo pour cette région ont été 
ǇǊƛǎŜǎ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ǇƻǳǊ ŘƻƴƴŜǊ ǳƴ ŀǇŜǊœǳ ŘŜ ƭΩǳƴ ŘŜǎ ŀǾŀƴǘŀƎŜǎ ŘŜ 
ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ aŀȄƛƳƻ ǇƻǳǊ ƭΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǊŀǇǇƻǊǘǎΦ

Constatations: Lƭ ŀ ŞǘŞ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜƭ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŀǇǇƭƛǉǳŜǊ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŀȄŞŜ ǎǳǊ ƭŜ ŎȅŎƭŜ ŘŜ ǾƛŜ ŀǳȄ ŀŎǘƛŦǎ Řǳ ǇǊogramme 
;t!¢Φ .ƛŜƴ ǉǳŜ ŘŜǎ ŜŦŦƻǊǘǎ ǎƻƛŜƴǘ Ŧŀƛǘǎ ǇƻǳǊ ŎƻƳōƭŜǊ ƭŜǎ ƭŀŎǳƴŜǎ Ŝǘ ǊŜƭŜǾŜǊ ƭŜǎ ŘŞŦƛǎ ƭƛŞǎ Ł ǎŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜΣ ŎŜǘǘŜ ŀǇǇǊƻŎƘŜcoƴǘƛƴǳŜ ŘŜ ŦŀƛǊŜ ƭΩƻōƧŜǘ 
ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴǎΦ 

5ƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ

Å Le ǾƻƭǳƳŜ ŘŜǎ ŘŜƳŀƴŘŜǎ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ ŀ 
plus que doublé depuis2014-2015, passant de 10790 à 24545 sur la 
période de cinqans (figure13). 

Å [Ŝǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ aŀȄƛƳƻ ƳƻƴǘǊŜƴǘ ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜΣ 
les ressources (p.ex., temps et coûts de la main-ŘΩǆǳǾǊŜΣ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ 
demandes de travail) sont encore majoritairement affectées à 
ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŎƻǊǊŜŎǘƛŦ Ǉƭǳǘƾǘ ǉǳΩŁ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ǇǊŞǾŜƴǘƛŦ. 

Å Elles montrent également que les ǇǊƻƧŜǘǎ ƛǎǎǳǎ ŘΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ 
spéciaux ont exigé beaucoup de temps de la part du programme, 
passant de 7à 18҈ ǇƻǳǊ ƭŀ ǎŜǳƭŜ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ ŀǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜ 
la période de cinqans.

Source: STI ςǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ
ϝ /ŜǘǘŜ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ƭŜǎ ŘŜƳŀƴŘŜǎ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭ ƭƛŞŜǎ Ł ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ǇǊŞǾŜƴǘƛŦΣ ŀǳȄ 
changements de configuration, à la production, aux inspections réglementaires, aux 
enquêtes techniques, au soutien logistique et aux réparations.

Figure13 : Demandes de travail auprès des STI pour la région de 
ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜΣ ǇŀǊ ǘȅǇŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ό҈ύ: Entretien correctif, Entretien 
préventif, Projets ou Autres* (2014-2015 à 2018-2019)
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Constatations relatives à la gestion du cycle de vie

Å Le programme ÉPAT ƴΩŀ Ǉŀǎ ǇǊƛǎ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ǘƻǳǎ ƭŜǎ 
ŀǎǇŜŎǘǎ Ŝǘ ŎƻǶǘǎ ƭƛŞǎ Ł ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ŎȅŎƭŜ ŘŜ ǾƛŜ ŘŜǎ 
actifs Řƻƴǘ ƛƭ ŀ Ŧŀƛǘ ƭΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴΦ [Ŝǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘǎ Řǳ 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ƻƴǘ ƛƴŘƛǉǳŞ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ƳŜǘŘŀǾŀƴǘŀƎŜ ƭΩŀŎŎŜƴǘ 
sur ce point actuellement et que la GT participe à 
ƭΩŜȄŀƳŜƴ ŘŜǎ ǇǊƻǇƻǎƛǘƛƻƴǎ ŘŜ ǇǊƻƧŜǘ ǇƻǳǊ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳŜ 
tous les aspects sont pris en compte lors des phases de 
ŎƻƴŎŜǇǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ όƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŜǎ ŎƻǶǘǎ ƭƛŞǎ Ł 
ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴΣ Ł ƭŀ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ Ł ƭΩŞƭƛƳƛƴŀǘƛƻƴ ƭƻǊǎ Řǳ 
ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘύΦ

Å Une structure de gouvernanceest en place pour soutenir 
ƭΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǇǊƛƻǊƛǘŞǎ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ Ŝǘ 
ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎΦ /ŜƭƭŜ-ci se compose des comités 
ŘΩŜȄŀƳŜƴ ƴŀǘƛƻƴŀƭ ŘŜǎ ƎŜǎǘƛƻƴƴŀƛǊŜǎΣ Řǳ /ƻƳƛǘŞ ŜȄŞŎǳǘƛŦ 
technique et du Conseil de gestion. Les priorités en matière 
ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ǇǊŞǾŜƴǘƛŦΣ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŎƻǊǊŜŎǘƛŦ Ŝǘ ŘŜ 
modernisation sont établies et présentées aux différents 
comités de gouvernance. En fin de compte, le Comité 
ŜȄŞŎǳǘƛŦ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜ Ŝǎǘ ƭΩƻǊƎŀƴŜ ǉǳƛ ǇǊŜƴŘ ƭŜǎ ŘŞŎƛǎƛƻƴǎ 
ǊŜƭŀǘƛǾŜǎ Ł ƭΩŀƭƭƻŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦƻƴŘǎΦ [Ŝǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘǎ Řǳ 
programme indiquent que cette structure de gouvernance 
est efficacepour la prise de décision quant aux actifs du 
programme ÉPAT.

Å 5ŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜΣ le processus de priorisation de la gestion 
des actifs varie selon les régions et les fonctions et se 
fonde sur un certain nombre de facteurs distincts, dont le 
PEEA. Les représentants du programme ont constaté les 
ƭƛƳƛǘŜǎ ŘŜ ƭΩƻǳǘƛƭ Řǳ t99!Σ Řƻƴǘ ƭŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ǘƛŜƴǘ ŀǳ Ŧŀƛǘ 
ǉǳŜ ƭŜ t99! ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ƴƻǊƳŀƭƛǎŞ Ŝǘ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǳǘƛƭƛǎŞ ŘŜ 
manière uniforme dans toutes les régions. Les STI ont 
entrepris de revoir la méthodologie dans le but de cerner 
les améliorations pouvant être apportées.
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Å [ΩŞƭƛƳƛƴŀǘƛƻƴ ǇŜǳǘ ǎΩŀǾŞǊŜǊ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜ en raison de certains 
facteursΥ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ ƭŀ ƳƻƛƴŘǊŜ ŘŜǎ ǇǊƛƻǊƛǘŞǎ ǎǳǊ ƭŜ Ǉƭŀƴ ŘŜ 
la charge de travail, certains actifs en fin de vie utile sont 
démontés pour en obtenir des pièces de rechange plutôt 
ǉǳŜ ŘΩşǘǊŜ ŞƭƛƳƛƴŞǎ όǇƻǳǊ ƳŀƛƴǘŜƴƛǊ ƭŜ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜǎ 
actifs existants lorsque leur remplacement est 
financièrement impossible), et il peut être difficile de 
trouver des fournisseurs pouvant recycler certains actifs (p. 
ex., les bouées en plastique ne portant aucune mention de 
recyclage, en particulier celles qui ont des composants en 
styromousse).

9ƴ ŎŜ ǉǳƛ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŎƻƳǇŀǊŀǘƛǾŜ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ǎŜȄŜǎ ǇƭǳǎΣ 
certains représentants du programme ont indiqué que le 
programme ÉPAT assure la participation des groupes 
ŀǳǘƻŎƘǘƻƴŜǎΣ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ōŜǎƻƛƴǎΦ Lƭ ǇŜǳǘ ǎΩŀƎƛǊ ŘŜ ŎƻƴǎǳƭǘŜǊ ŘŜǎ 
groupes pour avoir accès à des actifs qui se trouvent sur des 
terres appartenant aux autochtones ou qui requièrent de 
ǇŀǎǎŜǊ ǇŀǊ ŎŜǎ ǘŜǊǊŜǎΣ Ŝǘ ŘΩƻōǘŜƴƛǊ ŘŜǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǎǳǊ ƭŀ 
planification et la surveillance de nouveaux sites ou de sites 
ŜȄƛǎǘŀƴǘǎ ǉǳƛ ŦŜǊƻƴǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴǎΦ

aƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜ D/±
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[ƛƳƛǘŜǎ Ŝǘ ǇǊƻŎŞŘǳǊŜǎ ŘŜ ŘŞƭŞƎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƻǳǾƻƛǊǎ ŘΩŀŎƘŀǘ

Å {t!/ ŘŞǘƛŜƴǘ ƭŀ ŘŞƭŞƎŀǘƛƻƴ ǊŜƭŀǘƛǾŜ Ł ƭΩŀŎƘŀǘ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ǇƻǳǊ ƭŜ 
gouvernement du Canada et accorde aux ministères 
fédéraux une délégation de25000$11.

Å Le MPO a accordé aux gestionnaires de centres de 
responsabilité une délégation de 10000Ϸ ǇƻǳǊ ƭΩŀŎƘŀǘ 
ŘΩŀŎǘƛŦǎ12, ce qui permet aux gestionnaires du programme 
ÉPAT ŘΩŀŎƘŜǘŜǊ Řǳ ƳŀǘŞǊƛŜƭ ŘΩǳƴŜ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜ Ƴƻƛƴǎ ŘŜ10 
000 $ (taxes comprises13) sans passer par le centre 
ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Řǳ ath ƻǳ ǇŀǊ {t!/Φ

Å tƻǳǊ ƭŜǎ ŀŎƘŀǘǎ ŘΩǳƴŜ ǾŀƭŜǳǊ ŎƻƳǇǊƛǎŜ ŜƴǘǊŜ мл000$ et 
25000$, ƛƭ Ŧŀǳǘ ŦŀƛǊŜ ŀǇǇŜƭ ŀǳ ŎŜƴǘǊŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ 
du MPOΣ ǉǳƛ ǎŜ ŎƘŀǊƎŜǊŀ ŘŜ ǇŀǎǎŜǊ ǳƴ ŎƻƴǘǊŀǘ ǇƻǳǊ ƭΩŀŎƘŀǘ 
des actifs. Pour les achats de plus de 25000$, SPAC doit 
ƭŀƴŎŜǊ ǳƴ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŀǇǇŜƭ ŘΩƻŦŦǊŜǎde 40jours ouvrables 
avant de passer le contrat14.

Å Il est possible de mettre en place des offres à commandes
ǇƻǳǊ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ŀŎƘŜǘŞǎ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘΦ {ƛ ƭΩƻŦŦǊŜ Ł 
commandes est établie par le MPO, les gestionnaires de 
centre de responsabilité peuvent passer une commande 
ǎǳōǎŞǉǳŜƴǘŜ Ł ƭΩƻŦŦǊŜ Ł ŎƻƳƳŀƴŘŜǎ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ƭƛƳƛǘŜ 
indiquée. Les offres à commandes relatives aux actifs sont 
généralement établies par SPAC.  

Å !ǇǊŝǎ ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ƻŦŦǊŜ Ł ŎƻƳƳŀƴŘŜǎΣ ǳƴ 
responsable de centre de responsabilité peut passer une 
ŎƻƳƳŀƴŘŜ ǎŀƴǎ ǇŀǎǎŜǊ ǇŀǊ ƭŜ ŎŜƴǘǊŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ 
du MPO ou par SPAC.

11 Le plafond de délégation pour les ministères fédéraux, qui était auparavant de 5000$, a été porté à 25000$ en 2010 par SPAC.
12[Ŝǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘǎ Řǳ ǎŜǊǾƛŎŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Řǳ ath ƻƴǘ ƛƴŘƛǉǳŞ ǉǳŜ ƭŜǎ ŘŞƭŞƎŀǘƛƻƴǎ ǇƻǳǊ ŘŜǎ ŀŎƘŀǘǎ ŘΩǳƴŜ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜ мл000$ au moins sont généralement 
celles que les ministères fédéraux accordent aux gestionnaires de centres de responsabilité.
13 Le plafond de délégation a toujours compris les taxes. Depuis la mise en place de la taxe de vente harmonisée, les taxes représentent une part plus importante du 
plafond de délégation dans certaines provinces.
14 [ŀ ǇǊƻŎŞŘǳǊŜ ŘΩŀǇǇŜƭ ŘΩƻŦŦǊŜǎ ŘŜ плjours est une exigence des accords commerciaux. 

En marsнлмфΣ ƭŜ ŎŜƴǘǊŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Řǳ ath ŀ 
modifié son modèle de prestation de services en créant des 
équipes sectorielles, dont une équipe spéciale affectée aux 
actifs et aux travaux de construction de la GCC. Ce 
changement, qui a été annoncé en octobre2019, vise à 
améliorer les relations avec les clients, à mieux comprendre 
leurs activités et à soutenir la planification, la hiérarchisation et 
le suivi pluriannuels des achats. 

Å [Ŝǎ ŘŜƳŀƴŘŜǎ ŘŜ ŎƻƴǘǊŀǘ ǇƻǳǊ ƭΩŀŎƘŀǘ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ǊŜǉǳƛǎ ŀǾŀƴǘ 
ƭŀ ŎƭƾǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩŜȄŜǊŎƛŎŜ ŦƛƴŀƴŎƛŜǊ όƳŀǊǎύ ŘƻƛǾŜƴǘ şǘǊŜ 
présentées avant la fin du mois de novembre pour que les 
responsables disposent de suffisamment de temps pour les 
ǘǊŀƛǘŜǊΦ [Ŝ ŎŜƴǘǊŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Řǳ ath ǇŜǳǘ 
traiter des contrats après la date limite, mais il donnera la 
priorité aux demandes reçues avant celle-ci.

Å [Ŝ ǎŜǊǾƛŎŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Řǳ ath ƻŦŦǊŜ ǳƴ ŎƻǳǊǎ 
ŘΩƛƴǘǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Ł ƭΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ǉǳƛ Ŝǎǘ ŘƛǎǇŜƴǎŞ 
dans toutes les régions.
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5ƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ ƭƛŞŜǎ ŀǳ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ

Å Les représentants du programme ont indiqué que 
ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ;t!¢ ǎŜ ƘŜǳǊǘŜ Ł ŘŜǎ 
ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ ƭƛŞŜǎ ŀǳ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ, 
ǎƻǳƭƛƎƴŀƴǘ ǉǳŜ ōƻƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ ŎƻǶǘŜƴǘ ŜƴǘǊŜ 
10000$ et 25000$ sont spécialisés et souvent de nature 
exclusive.

Å Ils ont de plus fait remarquer que le processus 
ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ǘǊŝǎ ƭƻƴƎΣ ǉǳŜ ƭŀ ŘŀǘŜ ƭƛƳƛǘŜ ŘŜ 
passation des marchés en novembre impose des 
ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜǎ Ŝǘ ǉǳŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ǇƛŝŎŜǎ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ƴŜ 
ǇŜǳǾŜƴǘ ŦŀƛǊŜ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩƻŦŦǊŜ Ł ŎƻƳƳŀƴŘŜǎΦ 

Å Pour remédier à ces inconvénients, les représentants du 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ƻƴǘ ǎǳƎƎŞǊŞ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŜǎ ǇƻǳǾƻƛǊǎ ŘŜ 
ŘŞƭŞƎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŜǎ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ Řǳ ŎŜƴǘǊŜ 
ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Řǳ athΦ

Å Comme il a été indiqué précédemment, une équipe 
ǎǇŞŎƛŀƭŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŀ ǊŞŎŜƳƳŜƴǘ ŞǘŞ ƳƛǎŜ ǎǳǊ 
ǇƛŜŘ ŀŦƛƴ ŘŜ ŦƻǳǊƴƛǊ ǳƴ ǎƻǳǘƛŜƴ ǇƻǳǊ ƭΩŀŎƘŀǘ ŘΩŀŎǘƛŦǎ 
ŘŜǎǘƛƴŞǎ Ł ƭŀ D//Φ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭΩŞǉǳƛǇŜ ŀ ƛƴŘƛǉǳŞ ǉǳŜ ǎŀ 
capacité actuelle lui permet tout juste de traiter les 
demandes de contratsŜǘ ǉǳΩŜƭƭŜ ŀ ǇŜǳ ŘŜ ǘŜƳǇǎ Ł 
consacrer à une approche plus stratégique de la passation 
de marchés (p.ŜȄΦΣ ŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘΩƻǳǘƛƭǎΣ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ł 
long terme).

[ƛƳƛǘŜǎ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ

Å Bien que les dates de passation des marchés et les dates 
ŘΩŀǘǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƴǘǊŀǘǎ ǎƻƛŜƴǘ ŀŎŎŜǎǎƛōƭŜǎ Ǿƛŀ ƭŜ ǎȅǎǘŝƳŜ 
ŦƛƴŀƴŎƛŜǊ Řǳ athΣ ƛƭ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŞǘŞ ǇƻǎǎƛōƭŜ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜǊ ƭŜǎ ŘŞƭŀƛǎ ŘŜ 
traitement des demandes en raison des limitations du système 
financier actuellement utilisé par le MPO.

!ƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ

Å [Ŝ ŎŜƴǘǊŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Řǳ ath ŀ ǘǊŀƛǘŞ ǇƻǳǊ ƭŜ 
programme 120ŘŜƳŀƴŘŜǎ ŘΩŀŎƘŀǘ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ŘΩǳƴŜ ǾŀƭŜǳǊ ŎƻƳǇǊƛǎŜ 
entre 10000$ et 25000$ au cours de la période allant de2014-
2015 à2018-2019 (figure15). 

Å Parmi celles-ci, 38҈ ƻƴǘ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜ ŎƻƴǘǊŀǘǎ Ł ŦƻǳǊƴƛǎǎŜǳǊ 
unique, et sur les 62% qui ont été attribués de manière 
ŎƻƴŎǳǊǊŜƴǘƛŜƭƭŜΣ Ŏƛƴǉ ƻƴǘ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜ ŎƻƳƳŀƴŘŜǎ ǎǳōǎŞǉǳŜƴǘŜǎ 
à des offres permanentes et 69ŘŜƳŀƴŘŜǎ ƻƴǘ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩŀǇǇŜƭǎ 
ŘΩƻŦŦǊŜǎΦ

6 % Offres à 
commandes

94 % Appels 
ŘΩƻŦŦǊŜǎ 

62 % 
Marchés 
concurrentiels 

38 % 
Contrats à 
fournisseur 
unique

Sur les 62% de 
ŘŜƳŀƴŘŜǎ ŘΩŀŎƘŀǘ ŀȅŀƴǘ 
Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴ ƳŀǊŎƘŞ 

concurrentiel, 6 % 
étaient des commandes 

subséquentes à des 
offres à commandes et 
94҈ ƻƴ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴ 
ŀǇǇŜƭ ŘΩƻŦŦǊŜǎ.

n = 120

Figure15Υ 5ŜƳŀƴŘŜǎ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝƴ ŀŎǘƛŦǎ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ 
ÉPAT, par type de marchés (2014-2015 à 2018-2019)
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LƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘŜ ƭΩ;ǘŀǘ ŘŜ 
préparation des actifs terrestres

Après une période de cinqannées caractérisée par de faibles 
ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ Ŝǘ ǳƴŜ ŘƛƳƛƴǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9¢tΣ ƭŜ 
programme ÉPAT a été confronté à un certain nombre de 
pressions, notamment une capacité limitée à appliquer 
ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŀȄŞŜ ǎǳǊ ƭŜ ŎȅŎƭŜ ŘŜ ǾƛŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎΣ ǳƴŜ 
ŘŞǘŞǊƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Ŝǘ ǳƴ ǊƛǎǉǳŜ ŀŎŎǊǳ ŘŜ ǇŀƴƴŜǎ 
ŘΩŀŎǘƛŦǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭǎΦ

Entre2014-2015 et2018-2019, le programme a bénéficié 
ŘΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǇƻǳǊ ŦŀƛǊŜ ŦŀŎŜ Ł ŎŜǎ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎet 
ramener les actifs au niveau de référence souhaité. Ces 
ƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎΣ ǉǳƛ ǎΩŞƭŜǾŀƛŜƴǘ Ł м928 M$, comprenaient une 
augmentation des dépenses en immobilisations, en salaires et en 
F et E ainsi que le financement de projets spéciaux.

Ces investissements importants dans le programme ont créé des 
difficultésΣ ŎŀǊ ƭŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ǎǇŞŎƛŀǳȄ ǉǳƛ ƻƴǘ ōŞƴŞŦƛŎƛŞ ŘΩǳƴ 
financement ne faisaient pas partie du processus de planification 
étaient inattendus et à court terme. Cette situation a contraint le 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ Ł ǊŞŀƭƛǎŜǊ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǇǊƻƧŜǘǎ Ł ŎƻǳǊǘ ǘŜǊƳŜ ǘƻǳǘ Ŝƴ 
poursuivant ses activités courantes.

État des actifs terrestres 

Les investissements dans le programme ont eu des 
répercussions importantesΣ ŎŀǊ ƛƭǎ ƻƴǘ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩŀǇǇƻǊǘŜǊ 
ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴǎaux actifs et aux équipements qui 
ŞǘŀƛŜƴǘ Ŝƴ Ŧƛƴ ŘŜ ǾƛŜ ǳǘƛƭŜΣ ŘŜ ƳƻŘŜǊƴƛǎŜǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛŦǎΣ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ 
ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9¢t ŀŦŦŜŎǘŞǎ ŀǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ Ŝǘ ŘŜ ǊŞŀƭƛǎŜǊ ǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴ 
ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜǎ Ŝǘ ŘΩŞǘǳŘŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ƭŀŎǳƴŜǎΦ 

Les représentants du programme ont indiqué que ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ 
ǉǳƛ ƻƴǘ ōŞƴŞŦƛŎƛŞ ŘΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ǎΩŜǎǘ ŀƳŞƭƛƻǊŞgrâce à ces 
derniers, mais que le maintien de la disponibilité, de la capacité 
et de la fiabilité des actifs se heurte à des difficultés persistantes.

Ces difficultés sont notamment liées à la disponibilité des navires et 
ŘŜǎ ƘŞƭƛŎƻǇǘŝǊŜǎ ŘŜ ƭŀ D//Σ Ł ƭΩŞƭƻƛƎƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ōƻƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀŎǘƛŦǎΣ 
aux conditions météorologiques et Ł ƭŀ ŘŞǇŜƴŘŀƴŎŜ Ł ƭΩŞƎŀǊŘ ŘŜ 
fournisseurs de télécommunications tiers pour le réseau de 
communication maritime. En outre, bien que les investissements 
aient permis des améliorations significatives, le ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ƴΩŀ Ǉŀǎ 
encore atteint le niveau de référence souhaité, car certains actifs 
seraient encore en mauvais état ou en fin de vie utile. 

Évaluation du rendement des actifs terrestres

Le programme ÉPAT utilise actuellement le PEEA ǇƻǳǊ ŞǾŀƭǳŜǊ ƭΩŞǘŀǘ 
des actifs terrestres. Avant2017-2018, la capacité du programme à 
effectuer des inspections visuelles des actifs était limitée, de sorte 
ǉǳŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ǊŜǇƻǎŀƛǘ ǎǳǊ ŘŜǎ ŜǎǘƛƳŀǘƛƻƴǎ 
basées sur les plus récentes inspections visuelles. Ainsi, les données 
du PEEA antérieures à2017-2018 ne reflétaient probablement pas 
ƭΩŞǘŀǘ ǊŞŜƭ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎΦ

La méthodologie du PEEA présente également des limites, 
ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇŀǊŎŜ ǉǳΩŜƭƭŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŀǇǇƭƛǉǳŞŜ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ 
cohérente dans toutes les régions. 

La disponibilité des services (le pourcentage de temps pendant 
lequel les actifs sont en service) est un indicateur de la disponibilité 
et de la fiabilité des actifs. Les données sur la disponibilité des 
ǎŜǊǾƛŎŜǎ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ǊŜŎǳŜƛƭƭƛŜǎ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ǳƴƛŦƻǊƳŜ ŘΩǳƴŜ ǊŞƎƛƻƴ 
Ŝǘ ŘΩǳƴ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ Ł ƭΩŀǳǘǊŜ Ŝǘ ǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ŦŀŎǘŜǳǊǎ Ŧƻƴǘ 
que les données actuellement recueillies ne sont pas fiables.  

Compte tenu de ces limitations, ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǇƻǳǊ 
ŞǾŀƭǳŜǊ ƭŜ ǊŜƴŘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŀǾŜŎ ǇǊŞŎƛǎƛƻƴ ǎΩŀǾŝǊŜ 
problématique.

Recommandation no 1 : La GCC devrait mettre en place des 
ǇǊƻŎŞŘǳǊŜǎ ƴƻǊƳŀƭƛǎŞŜǎ ŘŜ ŎƻƭƭŜŎǘŜ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ 
actifs et la disponibilité des services afin de permettre une 
évaluation continue du rendement des actifs et définir les rôles 
et les responsabilités en matière de collecte de données.
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Objectifs quant à la disponibilité des services liés aux 
actifs terrestres

[Ŝǎ {¢LΣ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜǎ ŘŜ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŘΩ!b 
Ŝǘ ŘŜǎ {/¢aΣ ƻƴǘ Ƴƛǎ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ŘΩŀǘǘŞƴǳŀǘƛƻƴ 
ǇƻǳǊ ƳƛƴƛƳƛǎŜǊ ƭŜǎ ǇŀƴƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛŦǎΦ [Ŝ ǇŜǊǎƻƴƴŜƭ ŘŜǎ {¢L 
possède un très haut niveau de compétence et de 
connaissanceet répond aux attentesen matière de service 
Ŝƴ ŎŜ ǉǳƛ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎΦ

Les accords sur les niveaux de service entre les STI et leurs 
clients sont soit inexistants, soit périmés. Par conséquent, il 
ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ŘΩƻōƧŜŎǘƛŦǎ ŎƻƴǾŜƴǳǎ ǉǳŀƴǘ Ł ƭŀ ŘƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ 
services liés aux actifs du programme ÉPAT. De plus, il 
ƴΩŜȄƛǎǘŜ ŀǳŎǳƴ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ƴƻǊƳŀƭƛǎŞ ǇƻǳǊ ǊŜƴŘǊŜ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜ 
la mesure dans laquelle les objectifs de disponibilité des 
services sont atteints.

Recommandation no 2 : La GCC devrait clarifier les 
objectifs en matière de disponibilité des services pour les 
ŀŎǘƛŦǎ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ;t!¢Σ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜ ƭŀ ǇǊƛƻǊƛǎŀǘƛƻƴ 
ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴΣ Ŝǘ ŞǘŀōƭƛǊ ǳƴŜ ƳŞǘƘƻŘŜ 
uniforme pour rendre compte au niveau national des 
résultats obtenus par rapport à ces objectifs.

Gestion du cycle de vie des actifs terrestres

[Ŝǎ {¢L ƎŝǊŜƴǘ ƭŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ǎŜƭƻƴ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜ gestion axée sur 
le cycle de vie afin ŘŜ ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ǉǳΩƛƭǎ ǊŞǇƻƴŘŜƴǘ ŀǳȄ 
exigences de fiabilité et de disponibilité tout en minimisant 
ƭŜǎ ŎƻǶǘǎΦ 5ǳǊŀƴǘ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ ŘΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ ƭƛƳƛǘŞ Ŝǘ ŘŜ 
ŘƛƳƛƴǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩ9¢tΣ ƭŜ programme a dû donner la 
ǇǊƛƻǊƛǘŞ ŀǳ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ƘƻǊǎ ǎŜǊǾƛŎŜ Ǉƭǳǘƾǘ ǉǳΩŁ 
ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŏƻƴǘƛƴǳ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ǇƻǳǊ ǇǊŞǾŜƴƛǊ ƭŜǎ ǇŀƴƴŜǎ (il 
était en mode réactif plutôt que proactif). De plus, lorsque le 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŀ ōŞƴŞŦƛŎƛŞ ŘΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ ǎǇŞŎƛŀǳȄ Ł ǇŀǊǘƛǊ 
de 2015-нлмсΣ ƭŀ ǇǊƛƻǊƛǘŞ ŀ ŞǘŞ ŀŎŎƻǊŘŞŜ Ł ƭΩŀŎƘŝǾŜƳŜƴǘ ŘŜ 
ŎŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ǎǇŞŎƛŀǳȄΣ ŎŀǊ ƛƭ ǎΩŀƎƛǎǎŀƛǘ ŘŜ ǇǊƻƧŜǘǎ Ł ŎƻǳǊǘ 
terme. 

À la suite des investissements affectés au programme, outre 
ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎΣ ƭŜǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘǎ Řǳ 
programme ont indiqué avoir constaté un début 
ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜ D/±
όŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ŀǇǇǊƻŎƘŜ Ǉƭǳǎ ǇǊƻŀŎǘƛǾŜ ŘŜ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ 
des actifs). 
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!Ŏǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜǎ

5ŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜ D/±Σ ƛƭ ƛƴŎƻƳōŜ ŀǳ 
programme ÉPAT de déterminer les besoins en équipements 
Ŝǘ Ŝƴ ŀŎǘƛŦǎ Ŝǘ ŘŜ ƳŜƴŜǊ Ł ōƛŜƴ ƭŜ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴΦ Le 
ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ŎƻƳƳŜ ƭΩǳƴ ŘŜǎ Ǉƭǳǎ 
grands défis de la gestion des actifs du programme ÉPAT, 
ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ Řǳ ƎǊŀƴŘ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀŎǘƛŦǎ Řƻƴǘ ƭŜ 
ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ Ŝǎǘ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜ Ŝǘ ŀǳǎǎƛ ǇŀǊŎŜ ǉǳΩƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩŀŎǘƛŦǎ 
spécialisés qui sont souvent de nature exclusive. 

Certains actifs du programme (incluant les pièces de 
rechange) ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŜƴŎƻǊŜ ŞǘŞ ǎŀƛǎƛǎ Řŀƴǎ aŀȄƛƳƻΣ ŎŜ ǉǳƛ 
ŀŦŦŜŎǘŜ ƭŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ Ł ǇƭŀƴƛŦƛŜǊ ƭΩŀŎƘŀǘ ŘΩŀŎǘƛŦǎΦ 
Par ailleurs, le programme a fait état de problèmes liés au 
ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǎŀ ƭŜƴǘŜǳǊ Ŝǘ ƭŜ Ŧŀƛǘ ǉǳΩƛƭ 
est impossible de créer des offres à commandes pour 
ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ǇƛŝŎŜǎ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘΦ

¦ƴŜ ŞǉǳƛǇŜ ǎǇŞŎƛŀƭŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŀǳ ǎŜƛƴ Řǳ ŎŜƴǘǊŜ 
ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ Řǳ ath ŀ ǊŞŎŜƳƳŜƴǘ ŞǘŞ ŎǊŞŞŜ ǇƻǳǊ 
ǎƻǳǘŜƴƛǊ ƭŀ D// Řŀƴǎ ǎŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘΩŀŎǘƛŦǎΦ 
/ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭΩŞǉǳƛǇŜ ǎŜ ŎƻƴŎŜƴǘǊŜ ŀŎǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜ 
ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŘŜƳŀƴŘŜǎ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ Ŝǘ ŘƛǎǇƻǎŜǊŀ ŘŜ 
capacités limitées pour appliquer une approche plus 
stratégique de la passation de marchés.

Recommandation no 4 : Le secteur du DPF et la GCC 
devraient collaborer pour faire le point sur les 
améliorations qui pourraient être apportées aux 
ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴΣ ŀǳȄ ƻǳǘƛƭǎ Ŝǘ ŀǳ ǎƻǳǘƛŜƴ 
ŀŎǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Ŝƴ 
service.

Système de gestion des actifs pour les actifs terrestres

Pour faciliter la gestion des actifs, le programme ÉPAT 
utilise un système de gestion des actifs (Maximo). Si le 
système ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǳǘƛƭƛǎŞ ŎƻƳƳŜ ǇǊŞǾǳΣ ŎΩŜǎǘ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŜ 
ǇŀǊŎŜ ǉǳŜ ƭŜǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘǎ Řǳ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ǘǊƻǳǾŜƴǘ ǉǳΩƛƭ 
est coûteuxen temps, difficile à utiliser Ŝǘ ǉǳΩƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ŘŜ 
règles administratives pour guider ses utilisateurs.  

Les STI se sont efforcés de fournir davantage de soutien et 
de conseils aux utilisateurs du système. Cependant, comme 
celui-ci ne contient pas tous les actifs du programme ÉPAT, 
ƻƴ ƴŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜƳŜƴǘ Ǉŀǎ ǇƻǳǊ ƛƴƛǘƛŜǊ ƭΩŀŎƘŀǘ 
ŘΩŀŎǘƛŦǎvia le système financier du MPO (ABACUS). Cette 
situation compromet la capacité du programme à gérer 
ŜŦŦƛŎŀŎŜƳŜƴǘ ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Ŝǘ Ł ŞǘŀōƭƛǊ ǎŀ ǾŀƭŜǳǊ 
ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜΣ ŀǳǘŀƴǘ ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǉǳƛ ǎŜǊƻƴǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ 
pour faciliter la transition du MPO vers un cadre budgétaire 
ōŀǎŞ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳǇǘŀōƛƭƛǘŞ ŘΩŜȄŜǊŎƛŎŜΦ 

En outre, le MPO migrera vers un nouveau système 
financier (SAP) le 1er avril2021. SAP offre des 
fonctionnalités similaires à celles de Maximo, mais on ne 
ǎŀƛǘ Ǉŀǎ ŜƴŎƻǊŜ ǉǳŜƭ ǎŜǊŀ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ŘŜ ǎŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǎǳǊ 
Maximo.  

Recommandation no 3 : La GCC devrait trouver et 
ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ƳƻȅŜƴǎ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭŀ ŘƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞ 
Ŝǘ ƭŀ ŦƛŀōƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Řŀƴǎ 
Maximo pour appuyer la gestion du cycle de vie des 
actifs du programme ÉPAT.
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Questions ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Indicateurs

Examendes 
données

administratives
et sur le 

rendement

Analyse
documentaire
/ examendes 
documents

Profil et 
analyse

financière

Entrevues
auprès

ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘŜǳǊǎ
-clés

Études
de cas

Efficacité

Q1. Quelniveaude 
ressources(financières
et humaines) a été
investià ƭΩŀǇǇǳƛdu 
programme ÉPAT au 
coursdes cinq dernières
années?

1.1 Description des ressourcesfinancièreset humaines
investiesau coursdes cinq dernièresannées, y compris
les tendancesau fil du temps.

X X

1.2 Description des principauxrisqueset occasions en
fonctiondes ressourcesfinancièreset humaines
actuelles.

X X X X

Q2. Dansquellemesure
le programme ÉPAT
garantit-il que les actifs
terrestressont
disponibles, fiableset 
capablesŘΩŀǇǇǳȅŜǊles 
clients de la GCC15?

Analysede ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴpréventif

2.1 Un processusde priorisationde ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴdes 
actifsesten place pour garantirque les résultats
ministérielssontatteints.

X X

2.2 Existence ou disponibilitéde plans de gestiondes 
biensà jour par region et par exercicefinancier au 
coursdes cinq dernièresannées.

X X

2.3 Proportion ettendancesdes dépensesliéesaux 
activitésŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴpréventifqui ont été effectuées, 
ventiléespar catégorieŘΩŀŎǘƛŦ, region et exercice
financier au coursdes cinq dernièresannées.

X X X

2.4Nombreet tendancesdes dépensesliéesaux 
mesurescorrectives ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴeffectuéespar 
catégorieŘΩƛƳƳƻōƛƭƛǎŀǘƛƻƴǎ, par region et par exercice
financier au coursdes cinq dernièresannées, et analyse 
des conditions et des causes de cesmesures.

X X
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Questions ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Indicateurs

Examendes 
données

administratives
et sur le 

rendement

Analyse
documentaire
/ examendes 
documents

Profil et 
analyse

financière

Entrevues
auprès

ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘŜǳǊǎ
-clés

Études
de cas

Q2. Dansquellemesure
le programme ÉPAT
garantit-il que les actifs
terrestressont
disponibles, fiableset 
capablesŘΩŀǇǇǳȅŜǊles 
clients de la GCC?

2.5 Proportion des mesuresde maintenance corrective 
pour lesquellesunesolution technique de restauration 
de la fiabilité des actifsa été recommandeée/miseen
oeuvre.

X X

2.6 Augmentation dutemps moyenentre les 
défaillances(Source : Cadre de mesuredu rendement
de 2012).

X X

2.7 IndicateurPIP (CR) : Augmentation dela valeur(en
$) consacréeà ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴpréventif. (Objectifde 8,1 
millions de dollars ŘΩƛŎƛmars 2019). 

X X

Analysede ƭΩŞǘŀǘdes actifs

2.8 IndicateursPIP :Cote moyennede ƭΩŞǘŀǘdes actifs
terrestres, ventiléepar catégorieŘΩŀŎǘƛŦǎou par groupe
de STI, par region etpar exercicefinancier au coursdes 
cinq dernièresannées. (Les ciblesdes PIPs variant selon
les categories ŘΩŀŎǘƛŦǎou les groups de STI).

X X X

2.9 Nombreet proportion ŘΩŀŎǘƛŦǎjugésdésuets/en fin 
de vie utile (cote 4) ventiléspar catégorieŘΩŀŎǘƛŦǎ, 
region et exercicefinancier au coursdes cinq dernières
années.

X X

2.10 Opinions du personnel de STI et des clients de la 
GCC sur la disponibilité, la fiabilité et la capacité
fonctionnelledes actifs.

X X
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Questions ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Indicateurs

Examendes 
données

administratives
et sur le 

rendement

Analyse
documentaire
/ examendes 
documents

Profil et 
analyse

financière

Entrevues
auprès

ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘŜǳǊǎ
-clés

Études
de cas

Q2. Dansquellemesure
le programme ÉPAT
garantit-il que les actifs
terrestressont
disponibles, fiableset 
capablesŘΩŀǇǇǳȅŜǊles 
clients de la GCC?

2.11 Existence et disponibilitéŘΩŜƴǘŜƴǘŜǎà joursur les 
niveauxde service pour les clients du programme ÉPAT 
(PAN et SCTM) par exercicefinancier au coursdes cinq 
dernièresannées.

X X

Capacitédu programmeÉPAT à respecter les ententes sur les niveauxde service et à répondreaux besoinsdes clients

2.12 Preuveque les objectifsétablisdansles ententes 
sur les niveauxde service ont été atteints, selonles 
categories ŘΩŀŎǘƛŦǎ, les regions etƭΩŜȄŜǊŎƛŎŜfinancier au 
coursdes cinq dernièresannées.

X X X

2.13 Opinions desclients de la GCC sur la question de 
savoir si le personnel du programme ÉPAT possèdeles 
compétencestechniques nécessairespour répondreà 
leursbesoinsactuelset futurs.

X X X

2.14 Nombreet duréemoyennedes pannes
ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘessentieldes SCTM, ventiléspar type de 
biens, régionset exercicefinancier au coursdes cinq 
dernièresannées.

X X X X

2.15 Nombreet duréemoyennedes pannesŘΩŀŎǘƛŦǎ
essentielsdu PAN, ventiléspar type de biens, regions et 
exercicefinancier au coursdes cinq dernièresannées.

X X X X

2.16 NombreŘΩŀŎŎƛŘŜƴǘǎet ŘΩƛƴŎƛŘŜƴǘǎliésaux aides à 
la navigation ventiléspar régionet par exercice
financier au coursdes cinq dernièresannées.

X X X
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Questions ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Indicateurs

Examendes 
données

administratives
et sur le 

rendement

Analyse
documentaire
/ examendes 
documents

Profil et 
analyse

financière

Entrevues
auprès

ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘŜǳǊǎ
-clés

Études
de cas

Q2. Dansquellemesurele 
programme ÉPATgarantit-
il que les actifsterrestres
sontdisponibles, fiableset 
capablesŘΩŀǇǇǳȅŜǊles 
clients de la GCC?

2.17 Plaintesrelatives aux aides àla navigation et aux 
biensdes SCTM (Source : AVNAV spécifiqueaux aides 
à la navigation et aux SCTM pour ƭΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ
critique).

X X X

2.18 Nombreet valeurdes bouéesperdues, ventilées
par region et par exercicefinancier.

X X

Q3. Quellesont été les 
impactŘΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ
particuliers(c.-à-d. 
initiative de classe
mondiale, investissements
dansles infrastructures 
fédérales, examen
approfondi) sur la capacité
du programme ÉPAT 
ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜsesobjectifset 
les résultatsescomptés? 

3.1 Preuvedes repercussions découlantde sources de 
financementsupplémentairesà ƭΩŀǇǇǳƛdes activities 
du programme ÉPAT.

X X X X X

Q4. Quelssont les facteurs
(internes ou externesà la 
GCC) qui ont facilitéou
entravéla capacitédu 
programme ÉPAT à 
atteindresesobjectifs?

4.1 Opinion des intervenantsconcernantles facteurs
qui ont facilitéou entravéla capacitédu programme 
ÉPAT ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜsesobjectifset de répondreaux 
besoinsdes clients de la GCC.

X X X
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Questions ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Indicateurs

Examendes 
données

administratives
et sur le 

rendement

Analyse
documentaire
/ examendes 
documents

Profil et 
analyse

financière

Entrevues
auprès

ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘŜǳǊǎ
-clés

Études
de cas

Q4. Quelssont les 
facteurs(internes ou
externesà la GCC) qui 
ont facilitéou entravéla 
capacitédu programme 
ÉPAT à atteindreses
objectifs?

4.2Disponibilitédu budget : Analyse des variations des 
dépensesventiléespar groupede STI, type de 
dépenseset régionau coursdes cinq dernièresannées.

X X X

4.3 Temps disponiblepour les navireset les 
hélicoptères: NombreŘΩƘŜǳǊŜǎ/jourset proportion du 
temps consacrépar les Opérationsde la GCC à 
ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴdes actifsterrestrespar régionet par année
financière.

X X X X
X

4.4 Dotation en personnel/formation : Preuvedes défis
associésau recrutement, au maintienen poste et à la 
formation technique du personnel.

X X X

Q5. Dansquellemesure
le programmeÉPAT est-
il en voieŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜles 
jalonset les principaux
extrantsdes sous-
initiatives du PPO dont
il est responsable?

5.1 Évaluationde la miseen oeuvre des projetset du 
progrèsaccompli dansƭΩŀǘǘŜƛƴǘŜdes jalonset des 
principauxproduits(en date de 2018-19).

X X X X

5.2 Opinionssur la mesuredanslaquellela GCC esten
mesureŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜsesjalonset sesprincipaux
extrants.

X X X

5.3 IndicateurPIP pour le PPO : 5ΩƛŎƛ2021, reduction 
de 90% du nombrede pannesde communication 
réseau.

X X

5.4 Preuvesde facteursproporesau context du PPO qui 
peuventavoiruneincidence sur la capacitédu 
programme ÉPAT et de la GCC ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜleursjalons
et leursprincipauxextrants.

X X X
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Questions ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Indicateurs

Examendes 
données

administratives
et sur le 

rendement

Analyse
documentaire
/ examendes 
documents

Profil et 
analyse

financière

Entrevues
auprès

ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘŜǳǊǎ
-clés

Études
de cas

Efficienceet économie

Q6. Dansquellemesure
les STI ont-ilspermis
ŘΩŞƭŀōƻǊŜǊet de metre
en oeuvre de saines
pratiquesde gestion, 
des solutions 
techniques saines, ainsi
que des processus, des 
systems et des outils
sainspour assurer une
utilisation efficaceet 
économiquede ses
ressourceset actifs
dansle cadre de 
ƭΩŜȄŜŎǳǘƛƻƴdu 
programme ÉPAT?

6.1 Opinions des intervenantset prevue que des 
politiques, des processus, des systems et des outilssont
en place pour appuyerƭΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ, ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴet 
ƭΩŜƭƛƳƛƴŀǘƛƻƴefficacies des biens(p. ex. systèmede 
gestiondes inventaires, directives techniques pour les 
bureaux régionaux, systèmede gestiondes demandes
des clients, etc.)

X X X

6.2 Preuveque les projetssontexécutésdansles délais
et les budgets prévus.

X X X X X

6.3 Nombreet proportion de demandesapprouvées
par le Comitéde configuration des changementspar 
region et par exercicefinancier au coursdes cinq 
dernièresannées.

X X X

6.4 Preuvede la capacitéet des efforts du programme 
ÉPAT à trouver des solutions novatriceset 
personnaliséespour répondreaux besoinscomplexes 
ou uniquesdes clients. 

X X X

Q7. Dansquellemesure
les STI ont-ilsgéréles 
actifsde la GCC au coût
optimal du cycle de vie 
dansle cadre de
ƭΩŜȄŜŎǳǘƛƻƴdu 
programme ÉPAT?

7.1 Description des pratiques, des outilset des systems 
actuelsutiliséspar le programme ÉPAT pour ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ
que les biensde la GCC sontgérésà des coûtsdu cycle 
de vie optimaux.

X X X
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Questions ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ Indicateurs

Examendes 
données

administratives
et sur le 

rendement

Analyse
documentaire
/ examendes 
documents

Profil et 
analyse

financière

Entrevues
auprès

ŘΩƛƴŦƻǊƳŀǘŜǳǊǎ
-clés

Études
de cas

Q7. Dansquellemesure
les STI ont-ilsgéréles 
actifsde la GCC au coût
optimal du cycle de vie 
dansle cadre de
ƭΩŜȄŜŎǳǘƛƻƴde ƭΩ;t!¢?

7.2 Analyse comparative des pratiquesactuellesdu 
programme ÉPAT et des pratiquesexemplairesen
matiàrede gestionoptimaledu cycle de vie que ƭΩƻƴ
trouve dansla documentation.

X X X

7.3 Preuveanecdotiquede coûtsplus élevéset 
ŘΩŜŦŦƻǊǘǎassociésà ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴdes biensdansde 
mauvaisesconditions.

X X X

Analyse comparative entreles sexes plus (ACS+)

Q8. Dansquellemesure
les considerations liées
à ƭΩ!/{+ ont-ells été
intégréesà la 
planification et à la 
gestiondu programme 
ÉPAT?

8.1 Preuvedes efforts déployéspour tenir compteet 
intégrerdes facteursde ƭΩ!/{+ (commele sexe
biologique, le genre, ƭΩŀǇǇŀǊǘŜƴŀƴŎŜà uneminorité
visible, la géographie, les languesofficielles) dansla 
planification, la gestionet la prestationdu programme.

X X X X

8.2 Preuveque les STI déploientdes efforts pour 
assurer unemain-ŘΩƻŜǳǾǊŜ diversifiéedansƭΩŜȄŜŎǳǘƛƻƴ
du programme ÉPAT.

X X X X
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